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1. INTRODUCTION 
A. LG Gouv0r118ment de l a Republigue du Cong_.9 

En mai 1960j le Parlement belge a adopte une loi const itut i onne lle 
fonclamentale qui prevoyc,i t 1' application au Congo de nombreu..-x: elements du sys teme 
belge. 11. l a fin du print emp s d e 1960? les deux chambres du Parlement ont ete 

7 

consti tuees;, ~ savoir l a Chambre de s a_,,;putes c ,.:: t1}.) r ,;mmt 137 mGmbres elus au suffrage 
universal direct et l o Senat do 84 membres choisi ,; par les $ix assemblees provinciales , 
{ l G gouvernement supprimo a ctuellement l e s six pr civi~ ce~ ini\tiales pour lss remplacer 

', 

par 1 7 provinces nouvell es ). ' 

Le Congo a accede a l 'indep endance compl~t e lo 30 juin 1960. 
executif comprend g 

l e President 
le Promior Ministre 
lG Vice-Pr c~micr Ministre 
1e Ministre des .Aff a ires Etrange:r0s 
le Ministr0 d (, l a. Defense 
le Ministro de l'Interieur 
l o :Ministre de l'Infor mation 
l e Ministre des Finances 
le Ministre du Plan 
le M:inistre des Affaires Bconomiques 
10 Ministre de l a .Foncticln Publique 
le Ministro des ·Affaire s Socia l es 
l o Mini s tre du Travail 

B. Geogra:phJe 

Le pouvoir 

La Be.9ublique du Congo, qui 8,--e t,md sur c:,nviron 2 343 000 kilom~tres carres est 
situee dans la partie sud de 1 1Afriq_ue Centrale. EllG n'a pas d 'acc~s a la mer j 
en dohors d 1 une etroit e bande do terre sur l a rive septontrionale da l' estuaire du 
Congo, qui debouche sur 1 1 Ocean :.tlantiquo au sud de l 1Equat eur . Elle est 
entouree a 1 1 ouest et e,u nord par l a Republiq_uG du Congo (Brazzaville), par la 
Republique contrafr i caino E:: t l e Soudan ~l' e st par l'ouganda 9 l o Rwanda, l o Burundi , 
l e T~nganyika e t la Rhode s i a du Nord et, au sud, par l a Rhodesi a du Nord ot 1 1Angola. 

L'Ea~ateur traverse l e t 0rritoire du Congo dont UQ. ti ers ,se tro~ve au nord , 
et deux -tiers au suct. de cette lignG. La r~,g:10/1 centraH, peu e1eve0 est consti tueo 
par un plateau en forme de cuvette incline vers l'ouost et couvert par la for~t 
tropica l o humide. Le clir:hat est done chaud e t moi t e dans cette region qui E,s t 
entouree a l'ouest par un reliE>f etage au sud e t au sud- .::: s t par de hauts plateaux, 
au nord-ouest par des pra iries denses jusq_u 1au flouvo Congo et a l'est par des 
mon:tagnes elevees. Lo climat d e cot te d.erniere region 0s t beaucoup plus tempere 
que dans le reste du t erritoire. Dans la region sud-oucst 9 l a saison des pluies 
dure d'octobre a mai 3 au nord de 1 1Equateur 9 Gllo va d 1 avril ~ novembro et 9 dans 
la region contrale 9 les precipitations sont assez regulieres pendant toute l ' annee . 
La hauteur moyenne dos pluies au Congo ost d. 1 environ 105 cm. 

CONFIDENTIEL 
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c. Populatio:q 

La population du Congo, qui compt 0 quatorze millions de personnes, 
comprGnd essentic lloment trois groupes cthniq_uos~ 

lo Les Pygmees 1 qui sont consideres comme l es premiers habitants 

6. 

du bassin du Congo. On estime leur nombre a envi ron quatre-vingt mille; 
iles sont conc6ntres d€l.ns l es regions nord-est et 0st du Congo .. 

2. Les Negres 1 qui comp1'ennont i 

a.) les Bantous 1 qui sont les pl us nombreux ( onviron neuf 
mill ions ~ 

b) l es Soudanais 1 qui sont au nombre d I environ tr·ois millions 
ot habitent principal omont l e nord ot l e nord-ost 9 

c) les Nilotiques, les moins norr.1: r ou..-x:, qui sont etablis dans le 
nord-est du pays. 

3. Les Hamitas 1 represantes principa lement par les bar gers bahema, 
qui vi vent pres de la frontH,re orientah; et sont peu nombreux. 

Au moment do l 'independanco, peu de Congolais avaient r o9u l a 
formation necessaire pour assumer de grandes responsabilites sur l e plan 
admini stratif et politique . L'enseign0mont avait ete organise de fa9on 
a former dans l a popul2.tion des ouvrier s specialises et semi•" spJcio.l iscs 
ainsi que des empl oyes de bureau. .i.ucun b.abi t ant du Congo 9 Congolais ou 
European, ne jouissait du droit de so proncnnor efficacoment au suj et de 
la direction des affairos publiquos . Lo nombro des chofs na tionaux qui 
avdiont r e9u une formation OU q~i avai e.nt ete nommes a dos postGs 
comportant des rosponsabilites etait faibl c . Pour touto s ces raisons 9 les 
Congolais n' ot aient pa s prepares a pr..:mdr0 on m2~in lour propro dost inee 1..,t 
cott o situation a abouti au chaos. 

D. Economic 

Sous l'administration belgo 9 le Congo ost dovenu l'un dos plus gr ands 
product ours mondiaux d8 metaux ot matiere s mineralos prin,aires. · On 
trouvera dans la comparaison ci-apr~s des chiffros d ' oxportation rolatifs a 
une periode anteriours a l'indepondanco et d 1autres relatifs a une periode 
posterieure a colle-ci, une indication do l'aggravation do l'eta t de 
l'economio congo l aise pendant los deux dernieres annE. OJ g 

CONFIDENTIEL 
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PR0DUITS 
Cafe 9 (tonnes metriqucs ) 
'11he 9 ( tonnGs metriques) 
:B1arine do mani oc, ( tonnos metriqu 0s ) 
Coton 9 (tonnes m6triqu0s ) 
Cuirs et peau.x: 9 (tonnes metriques) 
Cuivre 9 (t onnes m6triques) 
Zinc 9 (tonne s metriq_ues) 
Mangan~so 9 (tonnes motri quos) 
Diamant, (carats) 

11 (1000 carats ) 
Charbon 9 (tonnes metriques) 
Eta in 9 (tonne8 metriques) 
Huile de pa J.me 9 (tonne s m6triques ) 
Or fin 9 (kilogrammes ) 

C0NFIDENTIEL 7° 

1959 1961 
930 411 33 . 923 
3.501 24 

490865 5.789 
52 .790 15.221 

825 16 
283. 835 * 142 

54 . 500 * 2 
386.184 * 
658 . 909 * 132.303 
14.196 18.011 

266 .830 * 
13.197 * 7.527 

185. 549 154°368 
10.957 7 . 235 

*Note~ Ces chiffros ne compr 0nnent pas la production du Sud-Kasai ou 
du Sud-Katanga 9 qui n'a procur6 aucune r ont~6e ~n do7ises au 
gouvernement central o 

En 1959 9 la va leur to tal e do . .., exporta tions e tai t 0stj_m0,, a 25 11illi,:-,rds 
de francs ( 500 mil liora de doll ars) 9 a l ors qu ' elle n•5tai t plus en 1961 
quo de six milliards de francs (120 millions de dollars). 

E. Transpor~ 

10 Congo b0nefici e du gr and avantage dE.J pouvo ir utilisor de nombreux 
cours d 1 ea.u navigable s . Lo f1ouve qui 2, donne son nom au bassin constitue 
la principc:;, le artere dossGrvant l'intGri eur du pays;; il s e pr~t e a la 
naviga ti on commercia l c sur un c longu eur do pr0s de 2,000 km . L0s navire s 
de haute mer pcmvont r0monter le fl ouve jusq_u ' au port de Matadi 7 a enYiron 
140 kmo de la c6teo En rai,son de l a pr esence de nombreux rapides,le f l euve 
-0 1 ; :; •::; p.:,s nav-igabl e entre Mat a.di et Jeopoldville, mais cos deux vill es 
sont reliecs par u.n chemin de fer qui perrnot do transporter l es marchandises 
en direction ou en provonanco do l'intericur du pays . !: 1 autre part, tous 
les autres cours d I oau navigabl u se j(➔ ttent dans l e Congo 1 a divers 
confluents, entre Stanleyvill e e t Leopoldville. Ce reseau de rivieres, 
s 1 ajoutant a q_ua tro grands l c1 co qui constituent un e:, pa,rti e de la frontiere 
orientale du pays, permet au Congo de dispo s er do 1lue do 14 ,000 km. de 
voie .J navi gables ayant unG importance commercia le. 

2 . Rout es 

Le Congo ne dispose pa s d'un grand noTHbre de bonnes r outes d' int erOt 
commercial. Le pays poss~de ~nviron 36.000 km de r outes principales e t 
quelque 102 .500 km de routes secondaires. Ce r J s eau rout i er, en outre 1 est 
Gn tr0s mauvais etat 9 car il n 1 a pas ete entretenu depuis l ' independance. 

C0NFIDENTIEL 
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Un grand nombro de s routes principal es indiquees sur l e s carte s ne sont, en fait, 
que de s pi s t e s otroit es, t ombo es a l 1abandon et depourvues de revet ement. 

3. Chemins de f er 

L0s moy ens de trc1nsport f erroviaire on exploita tion sont actuelloment 
t rt s l ici t J s . Le Congo pos sedait prec~dommont environ 5,120 km do chemin de fer; 
sur ce nombre, environ 3 9 200 kilomtt1es de voies s e trouv~nt dans l a province du 
Katanga . Par suite de l a guorre civile qui a suocede immJdiat emont a 
l'independance et a l a se cession du Ka t anga , uno partie de ce r eseau ne pout 
plus ttre expl oiteo. 

4. Transport s aeriens 

Le Congo poss 6de 35 t errains d 1 aviation. L1 aeroport de Leopold-
vill e (qui a l a pi s t e commercia l e l a plus longue du mondo) et l' aeroport 
d 1Eli sabethvill o soul s servant aux liaisons internationalos. Le s lignes 
a6ri ennes interna tional os dessorv&,nt Le opoldville s ont la Fan American, la 
Sabena et l ' Lli t ali s.. . Une lign8 reguliere interieur&, .t ... ir Congo, as sure les 
transports dans t outes l es regions princi_pal es du pays . Il oxi s t e eegalement 
:plusieurs s ervices aeri ens de moindre importance exploites pa r affretement. 

F. COMMUNICATIONS 

Les t el ecommunications congo l aises s ont tres insuffisantes. Los grandes 
villes dispo sent de communica tions t elephonique s l oca l es. Les lia isons 
telephoniquos entre l a capita l o na tiona l e e t l os prinoipa les villes de province 
sont assurees pa r radio ; on trouvora ci-apr~s une indication approximative 
du t emps necessaire pour obt enir l es communications interurba inesi 

de Leopol dville a Coqu.ilhatville de 2 a 4 heures 
ti a Stanhyville 4 a 6 heures 

" a Bukavu 4 a heures 
II a Albertville 
It a Luluabourg 2 a 4 heures 
It a Mat adi 2 a 4 houres 

Le mini s tere des Pos t Gs a s sure l e servic0 telephonique , dont l' oxploitation 
l a isso a de sirer. 

Lo ras eau t elegr aphi qu o f onctionne normal ement; on e stime qu'il 
cons ti tue l a liai son l a plus sure ,, bi ,m qu' il utilis0 18 mt me sys tome de 
transmis s i on p a r r adi o qu e 1 0s services telephoniques. 

On ne p eut comp t er sur l I a.ohcninooen t. clu cour rior en dirc. ct i ,::;n cu en 
provenance de 1 1 interi eur du pays . Les exempl es n' ont pas manquG de lettres 
qui metta i ent des moi s pour ~arv6nir a destina tion. Par contre , le service 
du courrier aerien entre l es villes dosservi es par des lignGs commerciales ou 
des Nations Unies es t sati s f aisant. 

CONFIDENTIEL 
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Il semble, cependant, que des ameliorations doivent intervenir prochainement. 
L'ONU etablit actuellement des circuits commerciaux par teletype entre les 
grandes villes. L1 ach~vernent des travaux est fixe a la fin de 1963 ou au debut de 
1964. Il est prevu que certaines heures seront reservees aux pouvoir~ publics 
et tousles organismes gouvernementaux pourront utiliser les ligncs pendant un 
temps determine. C'est la un element encourageant, car cela permottra de garder 
une trace de la transmission des messages, tant en ce qui concerne 1 1 expediteur 
que le destinataire. L1 0NU entreprend simultanement 1 1 execution de 
programm0s de formation pour permettre de confier plus tard aux Congolais 
1 1exploitation et 1 1entretien de ce reseau. 

II. CREATION D1UNE BRIG~DE FIN~NCIERE 

La brigade financiere a ete creee en vertu de 1 1 ordonnance qui figure 
integralement ci-dessous i 

C, .. DO::I~l:27CiJ N° 77 DU 24. 5. 62 PORTANT 
CREATION D1UNE BRIGADE FINANCIERE 

Le President de la Republique, 
Vu la loi fondarnentale du 19 mai 1960 relative aux structures du Congo, 

specialoment en son article 17 ; 
Vu le decret du 22 novembre 1926 relatif aux corps de police administra­

tive; 
Vu le decret du 8 mai 1958 portant code de 1 1organisation et do la 

competence judiciaire , specia lernent en son article 5; 
Sur la proposition du Premier Ministre 7 

ORDONNE 
CHAPITRE PREMIER 

~REATION ET MISSION 

Article ler - il est creo un corps de police administrative denommee 
"Brigade financitre". 

Article 2 - La Brigade financiere a pour missioni 

1°/ de prevenir, recherchor et constator les infractions aux dispositions 
legislatives et reglementaires relatives au regime douanior, au 
contrOle des changes et du commerce exterieur, a la controfa9on, 
~ la falsification et a 1 1 imitation des signes monetairos, 
ainsi qu 1au regime des pierros precieusos et dos rnetaux precieux; 

~ 0 / de surveiller des frontieres aux fins indiguees ci-dessus et 
d'assurer la garde des bureaux du ,Tresor, des sieges de la Banque 
Nationale et des etablissements detenant des fonds publics. 

Article 3 - La Brjgade financiere doit assistance~ touto personne 
qui etant en danger reclame son recours. 

Article 4 - La Brigade financiere ne peut ~tre utiliseo a d 1autres 
fonctions que cellos prevues par la presente loi; si ce n'est en vertu 
d'une loi, d 1un decret ou d 1 une ordonnance. 



ArticlG 5 -

CHA.PITRE II 
ORGANISATION 

La Brigade financiere est pla ce sous l'autorite 
d'un Comite interminist6riel permanont compose du Promi or Ministro , 
President ou de son delegue, du Ministre d8 l a Defence Nationa l c , du 
Ministre des Fir..ances ot du Mini s tr l) dG la Justice. 

10. 

Article 6 - La Brigado financi ~re est pla cee sous l a diroction 
effective d'un Direoteur nomme par le Comit e r cpris a l' articlo 5, 
assiste d 1 un delegue de s Mini s t r es do l a Defenso lfo, tiona l 0 , d0s Finances 
et do 1 1 Interi eur. 

Article 7 - Le Comi te intorministeri el perr,;anent decido de 
1 1 eff ectif de la Brigade , do sa composition, do l a dure ~ pendant laquolle 
s os mGmbras seront deta ches de l our administr~tion d ' originu, dos modalites 
de co detachemont, du r ecrut-" ,ncnt ot de la fox-ma tion profo ssionnollc, dos 
tra.t toments ot recomp0ns 0s, do s nooinations avanc oL1onts ot, mutations, 
des a.chats d 1 eg_uipomont et do materi el e t on general do t out question 
r elative a la structure , organisation ot au foncti onnomont do la Brigade 
financiere . 

Il pourra deleguor cortains do s os pouvoirs au Diroctour do la 
Brigade financiero. 

Article 8 - Lo Diroctour de la Brigade financibro est responsablo 
de l' execution des decisions du Comite intorministeriol. Il ost charge 
de la direction eff ective de l a Brigade financi~ro ot a l'obligation 
d 1 organisor l a prepar ation ot do contr8lor l' oxecution dos operations 
r equisos pour l'accomplis somont de s tachos confieos a l a Brigade. Sous 
reserve de l'approbation ultJricure du Comit 0 int ermini s teriol, il arr ~te 
le budget annuol et l os compt os. Il contro! o l a gostion dos f onds confiees 
a la Brigade ou a ses agents. Il oxerco les pouvoirs disciplinaires a 
1 1 egard dos membros de la Brigade . 

Article 9 - La Brigade financier e est divise 0 en deux sections 

1°/ Les "Gardo s Frontaliors" qui, sous 11autorite d 1un Officier 
superieur detache de 1 1Armee Nationa le c t place s ous 1 1 autorite 
du Diroctour de la Brigade financiere, s ont charges d 1assurcr 
la surveillanc e des fronti~res de la Republiquo , au moyen do 
patrouilles aux fins de prevenir, r echerchor, constater les 
infractions visees au 1° de 1 1articlo 2. Ils pouvont ega loment 
~tre charges de l a garde dos etablissements detonant des fonds 
publics, t els que l os s i~gos de l a J~nque Nationale et l os 
bureaux du tresor. 

2°/ La "Police financibro" qui, sous 1 1autorite dirocto du Dirocteur 
do la Brigade financiere ou do s on delegue est chargje do la 
prevention, la recherche et la consta tati on do t outG,! les infractions 
visees a 1 1articlc 2. Elle devra a cet offot e~ercer sa surveillance 
aux port~ quais, bureaux de douane , aerodromes et tout autro lieu 
public ou l 1 on pout preparer ou commettre cos infractions. 



Article 10 - L'offoctif dos" Gardos Frontaliors II sera compose 
d 1officiers, sous-officiers ot d 1hommos detaches individu,llomont dos 
troupes profossionnollos do 1 1~rme o Nationa l o ot evontuGllomont dos forces 
ae~iennos ct navalos congolais0s . Ils consorvoront dans l our nouvollo 
affectation l os droi ts et l os dovoirs du personnel militairo. Ils soront 
justiciablos dos tribunaux militairos dans l os conditions prJvuos par l a 
loi sur 1 1organisation judiciairo o Pc~aant lour affectati on a l a Brigade 
financiere, l o Comite intor mi nisteriol pourra l os commissionnor a dos 
grades superieurs ct l our allouor dos trait omont s e t autres avantagos 
differents do coux dont ils jouis sa i ent dans l ours unites d 1 origino o 

Article 11 - La Police financi~ro s or a composeo d 1 agonts d0taches 
de l a Suroto National o ot evontuellement d 1 agonts specialomont rocrutas 
~ C!'.';t effst. 

Les agents deta ches de l a S-ctrote Nationalo consorvoront dans lour 
nouvelle affectation les dro its e t devoirs du personnel do l our 

11. 

administration d 1 origine o Pendant l eur 0,ffoctation a 1a Brigade financitro, 
l o Comite intermi nisteriel pourra los commissioner a des f onctions 
superie~s ot l our allouor des trai t oment s et c1vantages diffJror.ts de 

ceux qui etaient l e s l eurs dans l our administration d 1 origino. 

Article 12 - Les traitem0nts et autres avantagos pecunia iros du 
personnel, qu 1 il soit personnel propr0 ou per sonnel detache d 1 autres 
administrations, le materiel acquis diroctowont ou cede par d'autros 
administrations, ser ont i mputes au budge t do la Brigade financHire. 

Article 13 - La Brigade financi~r e etablira un budge t annual 
separe qui s ora incorpore ~ colui du Mi nist~ro des Financeso Le Ministere 
des Finances adr oit de regard et de oontr6le sur l ea d6pensas d 0 l a 
Brigade financiere . 

CHAPITRE III - COMPETENCE 

Article 14 - Les of f iciors et sous- offici ers dos Gardos Frontaliors 
e t l es membres de l a Police financi~re sont officiers do polico judiciaire 
~ O'O!llpetence ge.nerale sur t out le t erritoire de la Republique. 

Article 15 - Tout membre de la Brigade financibro qui aura decouvert 
une infraction de la competence de la Brigade financi~ro peut arr~ter l e 
delinquant a charge de l e faire conduiro sans delai dovant l es autorites 
jUdiciaires competentes. Dans lo cas d 1 infraction douani~ro le delinquant 
s ora presente au bureau des douanes le plus procho qui constat ora ot fora 
rapport~ l a Direction de Douanes dans lcs 24 houres. Il sora dresse 
proces-verbal de ce s operations dans los 24 houres. Co proces-vorbal sera 
tra.nsmis au Ministre des Finances ot au Direc~ de la Brigade financitro. 



.. 

12. 

Article 16 - Tout commandant d 1unite ou do detachoment de la Brigade 
financi~re peut, l orsque des moyons so rJv~l ent insuffisants~ requerir 
l'assistance do 1 1Armee Nationale, do la gondarmori e , do l a police ou 
des autorites civil5s. 

Tout membre du la Brigade financi~re peut, lorsqu 1il ost attaque 
dans 1 1 oxorcice do sa mission, roquerir l' assistance des personnos 
presentes sur l es lieux; ces personnes sont tenuos d 1 obtemperer. En cas de 
r efus, ellos sont punissables d 1uno peine de servitude pcnale d 1un a trois 
j ours et d 1une amonde de Frs. 25 a 100 ou d'une de ces peinos soulom0nt. 

Article 17 - Dans 1 1 exercico de l eurs fonctions les mombre s do la 
gendarmerie peuvent en cas d 1 absolue necessite, employer l a force dos 
armes a feu, dans los conditi0ns prevuos a 1 1 articlo 6 do 1 1 ordonnanco 
legislative N° 081/188 du 11.5.60. 

CHA.PITRE IV 
Tenuo 

Article 18 - Les Gardes Frontaliers porteront un uniformo. Ils so 
distingueront des forces armees ou de police par des insignes qui 
etabliront lour appartenance a l a Brigade financi~re . Le port do 
1 1uniformo sera obligatoire pendant l e service. Ils seront autorises a 
porter des armos pendant l e service. 

Article 19-: Les agents de la !.:Police Financi~re" ne porteront pas 
d 1uniforme en service normal. Ils s0ront munis de documents qui 
etabliront clairement leur appartenance a la Brigade Financiere. Ils 
seront autorises a porter des armos pendant l o service . 

Article 20 - Le Premier Ministre ot l e Ministre des Finances sont tout 
specialemont charges de 1 1 0xecution de la presente ordonnance, qui entre 
enviguourlo j our de sa signature. 

FAIT A LEOPOLDVILLE, LE 24 Mai 1962 

par l e President de l a Republique 

J. Kasavubu 

1e Premier Ministre 
Cyrille Adoula 

le Ministro dos Finances 

E. Bamba 
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III. EQUIPE D1ENQUETE 

Lo Gouvernemcmt des Eta t s -Unis:, par 1 1 interrnediai r o de s on Agonoy 
f or International Dovelopment (AID):, a offort au Gouvernement congolais 
de 1 1aider en lui f ournissant une assistanco t ochniquo . 

A. Co□position de 1 1~quipe 

1 1AID a demande au Bureau of Cust oms e t a 1 1 lm!!iigration and 
Naturalization Servico des Etats-Unis de detacher doux: membres de leur 
personnol francophone qui sorai0nt charges d 1 effectuer pour olle uno 
enqu~te. 

:a. Mission 

L'aquipe d 1 enqu~te a re9u l a mission suivanto : 111 1 equipo se 
r onseigner a sur 1 1 etendue des operations do contrebande qui ont lieu a 
1 1 entree e t a l a sortio du Congo sur des marchandises pour l esquelles 
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des droits ou t axes devraient ~tre lega l oment pergus pour l o compto du 
Gouvernement congo l a is a insi quo sur l es methodos utilisees pour cotte 
contrebande , elle effectuera ensuite uno unqu~t e en vue de det erminer 
les mesures qui pourront ~tre r ecommandeos au gouvernomont congolais pour 
mettre fin efficacemont ~ cett e contrebande . L1 equipe oxaminora le projet 
de constitution d'uno brigade financibr0 ot fo ra des rocommandations 1 qui 
seront presentee s par 1 1 inter m0di a ire de 1 10NU au suj ct des conditions 
qui permettrai ent de fair e de l a brigade un organo capable d 1assuror 
efficacement 1 1 ex0cution dos l ois et docrets congolais en mati0ro douani6re, 
ces conditions concornent 1 1 or ganisation, 1 1admi ni s tration 1 l a dotation 
en personnolj la formation dos f onctionna iros , l es operations e t le 
materiel de l a brigade. En outre,1 1 eq_ui.pe determinora quels sont les 
besoins particuliers de l a brigade financi~rG en co qui concerne lo 
materiel qui pourra it ~tre f ourni en partie par l e g-ouvornemont dos Eta ts 
Unis, compte tenu 1) des r e sponsabilitos confiees a l a brigade et 2) de 
1 1 aptitude de l a brigade a utiliser e t a ontrotonir lodit matoriol. 
1 1 equipe f era parvenir a L'AID, a Washington, un rapp ort ecrit contenant 
ses conc·lusions ainsi que sos r e command.a tion s sur l Gs mesures quo le 
gouvernement congolais devrait prendr0 pour assurer une meilloure execution 
de la legislation douaniore _par l'int er rr.edi aire de l a brigade financibro 
et les recommandations qu 1 elle sera amenJe a f ormuler au sujet de 
l' assistance clont l e gouvernemont congclais auz·a boso in , en co qui 
concerne les avi s d'experts et l e materiel, pour accroitre les possibilites 
d'action de la brigade financi~re si une telle assistance pout etro 
fourni e par le s Eta ts-Unis. 11 

IV. VOYAGES DE TRAVAIL 

A. Leopol dville 

1. Bae de Brazzaville a plusieurs r eprises, l 1 6quipe s 1 est r 0ndue 
aux a~pont~ments ~ 1 1 arrivee et au d~part das ba cs et a observe la fa9on 
dont l es inspections ava ient lieu. A 1 1 inter i eur do la zone de cont r61e 
douanier, t ous l os a rrivants e t l es partants 0t aient m~los l0s uns aux 
autres et d6 nombreux non voyageurs circulaient egalement parmi eux: 
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L ' ensemble de l'opera t ion peut etre decrit en deux mots: desordre 
total. On a egalem ent signale qu e seuls des individus honnetes se pre­
sentent au control e douanier • . Le 14 aout 1962, nous avons observe en 15 
minutes hui t infractions au~..: regles douanieres. Nous avons vu u ne femme 
dissuader un inspccteur des douanes d I ex:1minsr lG contcmu d 'un grand sac 
qu ' elle portait. Aucun des vehicules qui sont pas s es au poste de douane, 
~ l'arrive e OU au depart, n 1a ete soumis a une inspection reell o. Le 16 
aout 1962, l 'equipe , qu i et i~c accompagnee d 1un fo_.ct i onno,ire congolais 
des douanos , s'est de nouve au rendu e a l 1embarcadere du bac de Brazzaville; 
e lle 2. r el eve , c ett e f ois 1~9 10 irree:,ul ari te s douanieres au cours d 'une 
periode d'observation d'une heure, bi en que l e s douaniers aient ete avertis de 
l a presence des e~perts e t du fonct ionnaire des douanes e t se s oient mis en 
devoir de faire de l eur mieux. 

Depuis son arr i vee au Congo, 1 1equipe a procede a de nombreus es 
inspections aux abords du fl ouve , dans la re gion do Leo poldville et a f a it 
une enquete sur l'importance des problcmes qu i se po sent, afin de formul e r 
l es r ecvmmandations necessaircs pour vonir a bout de l a contrebande . A 
plusieurs reprises, le plus souv ent a l'ap:proche du soi r, nous avons 
obs erve, non lo in .de l' embarcadere du bac, l' arrivee do canots v enant de 
Brazzavill e, charges de carto ,1s de marchand i ses . 

Nous avons appris quo, dans l o pass e, uncerta in nombre de vehicules 
voles ~ Leopoldvill e ava i ent ote oxportes a Brazzavill e p :,,r l e bac . Au 
cours de nos nombreuses visites a 1 ' embarcader o , nous n'avons j amais vu 
exercer un controle sur un vehicul o au depart de Leo~oldvill e pour verifier 
l es ti tres de proprie t e ou pour assu r er l e r e tour du vehicul e au Congo . 

2. ~ r ~au du Direc_~~r-~ des Douane s . Nous nou.a s or:imes r endus a plusieurs 
reprises au bureau du Direct ou r de s douanes. Ce bureau s ernble fonc t ionner 
de f a 9on assez ef±'i ca ce, mais l o volume du t ravail qu 1il doit offectuer est 
trop important pour qu'une porsonne puisse l' a ccom:plir convenabl ement. 
Le Directeur pouvai t comptE:r nagu.ere sur troi s ass ist2-nts . Depuis, 1 'un 
d' eux a ete nor.ime directeu r de l a brigade financiore c t, par consequ ent, l e 
directeur de s douanes no lui confie plus aucun trav:1il . Un au tre as s istant, 
qui porte beaucoup plus d' in teret a son affai r e de brasseri e qu ' ~ son 
travail a la Direction de s douanes , n e donne a cell e-c i que quelques heure s 
par j our. Le troi s i eme assis t an t poursuit actuell emcn t de s etudes a Geneve 
(Suisse ). 

Nous avons trouve dans l e Directeur des douane s , qu i nou s a a ccomp agnes 
au cours d'une t ournee de doux s emaine s sur l a f ronti~re ori ent al e , un 
homme honne t e, capable e t dynamiquo . Neanmoi ns, il 0, tendance a se lai sser 
decourager par l e r6le di f f icil e don t il est charge. Il ne dispo se pas du 
temp s necess:1ire pour s 'occupor suffis amm en t de toute s l es affaires e t, 
par sui t e , il en abandonne une partie dans l' espoir que l es choses f iniront 
par s 1arranger d 1 ell e s-memes . 

3. En t r e Jot des douanos. Nou s avons visite 1 1en t r epot l e 16 aout 1962 . 
Nous avonscons t a te que l es empl oyes des douanes de 1 1entrepot de Leopoldville 
ne mettent gu ere d' ardeur a insp ect er l es marchandise s e t a l es verifier au vu 
d es manifestes . Nous avons appris qu 1une verific~tion de control o n 1 a 
jamais ete effec tuee par un f onctionna i re des cadros super i eurs . L' avancement 
du personnel 2. lieu a l' anci onne te e t ne tient p::1s compt e des titre s qui 
pourraient e tre exig.3 s pour :pourvo i :;:, un pos t e . 1 1nctuel chef du personnel 
de contr6l e de l' entrep5t a ete nomme ~ s on poste en r a i s on de son 
anciennete, mais il n ' es t gu.~1·e capable de lire e t d r ecrire . 
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4. Bureau ue com-o t abil ite clos dou an0s . L ' equi: ea visite l e 16 aout 
1962 l a se c tion du lluroau des douanes ch&r gee de l a oom1J t c.bili t e e t do l a 
perception . N0tr e inspectioY1, eff'j otue e asse z r 3,pidoment, nou s a pe r mis de 
const~ter que cotte sec t ion foncti onnc de fa9on asso½ offic~c e . 

5. Control e douanier 2o s_Jal. La sec t ion des dou2.nes de l 1adm inistration 
po s t al c a r o9u l a vi s ite de 1 1~qu i po l e 29 aou t 1962. Le s employes de s 
douane s ont i ndique qu 1 cn rogl e ge J:J.e r aL , , l os coli s pos t aux, a 1 1.'.lrrive e 
comm e au depart, ne faisai ent pas 1 1obj et d 'unc inspect i on s 1ils e t a i en t 
a ccompagnes d 'une du clar ~tion . Ai nsi , on l 1absenc o de t oute verifi ca tion, 
l a fal s i f ica tion dos docl ar.'.ltions a t l a s ous - es tiraation do l a va l ou r de s 
col i s s on t tre s r epandues . Nous av ons 2.,ppri s qu e pou r l e ca l cul de l a 
somme ~ percevoir , on pr end on cons i de r a tion l a de scrip tion e t l a val eur 
dec l ar e o de l a marchandise qui son t indiqu oes sur l a f aotur e l' aooompagn~nt. 
Per sonne n 1i gnore qu 1i l e st de pr a t i qu e couran t e de di v i s er l e s expedi tions 
de mar chandises en petits coli s afin d ' cvitor l' aJpl ica t i on de s conditions 
qu i l i mi t en t 1 1 ent r ee de s rn:,,rcbandises e t l a nece s s i te de se p rocurer u n o 
licenc e d ' importation; n6anmoins ? aucunc me su r e n 1est pr ise pour r em0di er l 
oe t t e s itua tion . Il n 1existe aucun progr amme suivi pour a s sur er l a 
verif ica t i on par sondage dos coli s arr i v an t au Congo. 

6. Aoroport international. L 16quipe s 1c s t rendu o plus i ours fo i s a 
1 1 aeroport pour y e tudi er l a proc edure douani -r o . Nous avons no t e qu ' en 
dehors de s pa s sagers , de nor.ibreu so s pcr s onno s avai en t l a f acult6 do franchir 
l 1enc eint e douanH-r e e t memc de se r endre sur l ' a iI·e de sta tionnement. Ce s 
pe r sorme s cc □el aient aux passagcr s ? aux(l..J.Cl s ell es donnai ent ::-. ins i une 
exc ol ~en t o occas ion do passo~ do s mar chandise s s ans crainte do sai s i e , car 
ce s personne s ne s ont pa s s oumises au contr Cl e des douanes . Cependan t, 
n ous :n I avons j am»,i s eu 1 ' occasion, au cours de no s visi t e s a 1 1 a ero port, 
de voir une s eu l e personne subir un con trol e particulierement at t ent i f ou 
une fouill e pour l e depi s t ':l.ge de l a con trcbande . Nos obsor vs,ti ons nou s ont 
per mi s de cons t a t or que seulr; l e s bq,gegos cl es v oyageurs honn6tes e t r e sp ec­
tueu x de s lois c tai ont soumis ~ l a f ouil le . Les contr obandi er s 6vontuels 
s I arrc,ngeai ent pou r passer l c:, douane s ans i nspection, en t emoignant u ne QL1i tie 

i nhabi tu el l e pour l e f onct i on:tmi ro dos douanos , en fai sant du t apage , on 
mon t r 2,nt de l 1ar r oganc s , ou Cl'. mena92-n t l o douani er . 

Le jour de no t r G a:::·t i v <:Se au Congo, nou s · 2-vons e t e p ::,,ri:1 i l e s pr emi er s 
a su bir l e control o douani0rl 6gal ? qu i a clouande pluc d 'une heu r e . , Do 
nombrcux pas s ago r s ont 6te 2.cou e i ll i s ot e s corte s v or s une sorti e s econdai r e , 
pende,nt qu e les autres , p[l,rm i l 0squ 0ls nous nou s t rouvi ons , aiiBnda i ent dans 
l a s al l e de reception . Le s .rnornbre s de s equipage s d ' avions s embl aiont pouvoir 
agi r t l eur gu.ise dans l' aero2or t ; l ours bagages ne son t pa s pas s 6s a l a 
douane e t n 1ont pas ete i nspectes . 

B. Mat a.di 

1. Bureau de douane . 1 1equipc s 1es t rondu e l o 20 aou t 1.962 au port 
de me r de Mat adi . Nos observations c t l e s en t r eti ens qu o nou s av ons eu s 
nou s ont permis do cons t ~t or QUe 1 1on ne t i r ait pas par ti de l ' experien c e du 
conseill er des Nations Uni os c.1f ... c ot e ~. c e port. Un conse i l l er douani er 
belgo r emuncre par l e gouvernement congol a i s donne de s avis a l a d i r ect ion 
l oc ~l e dos douanes , c e qu i oons ti t u e un doubl e emplo i e t une depense 
supplernenta i re . Le jour de notr e visite ? il n' e t a i t pci,s possibl e de 
r enoontrer l e control eur des douanes; nous av ons &te a c cu ei llis par l e 
control eu r ad j oint, qui e t ait en e t a t d 1ebrie t 6 
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2 . I n? t a}la tions portu~iros . Los install a tions por t u a i r e s e t entropo t s 
de l 1O'I1ftACO a Matndi s ont l es mei :'..lou r s du pays . Plus i eu r s a cces au port 
desservis par des douanier s pc rmet t ent do control er l ' on treo e t l a sorti e 
des por s onnes . Pondant qu e nou s cxarn i n i ons l es i ns t al l at i ons portuairos , nous 
avons observe un marchand d o i-bt adi qui monta i t a bord d 1un n 3,vi r e e t r:mger 
ar.iarre a li appon tomont . Cot t o personne a pri s contact av ec l e mai tre d 1ho t el 
du navire pour lui ache t er des r:iar chand i se s . Notr e enqu ote a montre que c o 
marclrnnd n ' av a i t j ar,n is prosonte de dor:1 2.ndes de dedouanoment . Cependan t, 
i l n ' a ou nucune diff :i.. cu l te c, pass er dev an t l es douanier s s e t rvuv c:mt a l a 
por t e de s do cks. 

La zone porv~a ire es t entour e e de gri l le s , sau f sur une l ongu eur 
de pl usiours c enta i ne s de metre s derr i or e l e s entrepots . L 1une des route s 
pr i ncipal es dr acces a la v i l l e l onge l a parti e de l a zone portuaire qui e s t 
depourvue de cloture . Nous av ons appri s qu e des vo l s i~portan t s e t un e 
gr ande activi t e de contrebando avai ent eu l i eu par l e pas se en ce t endroit 
non protege . Nous avons eu l'occa s ion d 10bs or ver, pendant notre s6 j our , 
u n homme onl ev er impuneme nt d 1uno zone dun t l 1a cces e s t interdit des 
mar ch,:i,ndises em bal le e s dans une ca i s s e en bois dont l e s di mens ions e t a i ent 
d 1 environ ~'J::LL5x·:5 cm . Nous avons ap er9u des m2,r chandi ses i mporte es 
cl andostinemen t dans divGr s lieux publ i cs . 

Nous avo ns c onst 2.t e quiun ::u "'.. :-e pr obl emo import ant s e pose en 
ce qui cuncerne l e r ecru t emon t, l a dire c tion ot le control e du per sonnel 

auxiliaire de s douanes. Lo con t r ol cu r de s douanes es t h abil i te a r ecrute r 
l e personnel de cot t e c~t egor i e e t il es t seul char g6 d 1en fixer l ' eff ectif . 
Le j ou r 0 11. nou s n ous s emi, es r ondus au port, nou s av ons t rouve pl u s i eurs 
de cos au=ilia i r e s qu i a t tend2,i ent der rier e un entropot l a f i n do l our 
s er v ice . 

Hou s avons ap_!J ri s quo l es i nfr c::,ctions qui ont l i eu dans cett e 
zone portv_a j_ro f avoriscnt l il contrebn.nde de marchand i se s do t ou t e s sorte s , 
notam:.:ent do pr odui t s do l uze , a i ns i que 1 1e:x:port ;, t ion illici t e des ar me s 
v er s 1 fJ>n : ·ola . 

C. ALBERTVILLE 

Ucu s nou s s omr,,e s r cndus l e 6 s ep t er.ibro 1962 dans c o por t s i tue sur 
l e l ac Tanganyika,. Le s i n s t p,ll ations portuai r e s d tAl ber t vil l e compt ent 
par mi l os mei ll eu res du pays . Nous avons consta to , qu e , dans c e port comme 
dans l es au tros, l o servic e douani er nous soumet t ait a un control e en r egl e 
a not r e cntro o dans l a zone portuaire , a l or s qu e nous pouvions vcir i e s 
au tochtone s entr er ou sortir de c etto zone , memo porteur s de mar chandis es 
sans qu I il s oi t f a i t obst ,;,ol o l eu rs mouv ~1.,on t s . En nou s adres sant s.ux 
fonc t ionnairos do l a douane du port , nou s avons appr i s que l es r ece t t e s 
douanl ere s eta i ent d0pose es 2- l a banqu e au comp t o du gouv ernement cent r a l . 
Cependant, l e s deu x t i er s dos r ec e t t os douani eres s on t transfer6s au comp t e 
du gouver neme~t provincia l . 

Pa s p l us que dans l es au tre s por ts ou nous nous s omm os r endus, nous 
n• ~v ons trouve a Albertvill e do pro cedur e s d 1 es timat i on des Qarchandiso s; 
l a va l our des marchandis es su r factur e , ou l eur v al eu r decl are e , e s t a c c epte e . 

La v er i fica tion du contenu dos coli s indi qu e dans l e mani f e s t o ne 
pourrait etro plu s ne gl i ge e . Le s enque t e s ef fec t u e os en ce dorn a i ne montrent 
qu6 l es pr incipal e s i nf r a ctions r e l eve es a l' i mpor tc,tion concer nen t l e s 
entre e s de tissu es , do chaussur cs , de sel , d ' ap ar e i l s r adio , de bijouteri e , 
d 1 eff ots personnel s e t de savon; a l a sort i e , l e s i nf r actions r el eve es 
porten t sur 1 1 ivoiro, 1 1or, l e di ~man t e t l e cafa . 

D. BUKAVU 

L' equi pe es t arrivee dan s c et t e v i lle l e 6 s ep t embr o 1962 e t elle 
y a proc ede a l ' onqu ote habituoll e . Ell e a cons t a t e qu o l ' ar me e e t l a 
police ava i ent f ait obs t 2..cl0 dnns l a r egi on au fonc t i onnoment des s ervic es 
dou aniers . Non s eul oment el los ont empo che l e s dou ~nier s d ra ccomplir l our 
devo :· r , mais on outro , moyonnan t une d.ode s t e remunera tion, des solda t s e t 
des polici or s on t fnit passer l cs cont r ol es douaniors a dos cont reb~ndi ers; 
dans cer t a j_ns ca s r:i cr;io il s an t a ide cou x-ci a f r anchir l a frontier e en 
dohors du po s t e do douan o. 
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De nombroux r cnsoi gnements defavorabl es nous s.ont p2.rvenus au 
sujet du control eur des douane s affec t6 ~ ce port . Il avait ete informe 
de notre arrive o a 1 1 av~nc e ot savait que nous serions accompagnes du 
directeur des dou anes; neanmoins , il s 1est presente ~ nous en eta t d 1ivresse. 

Dans c~ttc region, l e s principales infract ions douanieres 
interes sent l es transports clandestins de cafe, do the, de biere et d 1ivoire, 
qui ont lieu l a nuit sur le lac e t par voie d e te r r o. 

E/ KA.LUNDU 

L 1equipo s ' eot r endu e l o 7 septembre 1962 au bureau d e douane 
de Kalundu. Le r oceveur · des douanes de ce port e s t un fonctionnaire 
intelligentt efficace ot conscioncieux. Il vena it de pro ceder a uncerta in 
nombre de saisies. De plus, nous avo-~s consta te que s es livres et son 
bureau etaient par mi l e s mi eux t enus que nous ayons vus. Ce petit port 
situe sur l e la~ Tanganyika di spose d 'ins t al lations exc el le ntes e t es t 
a ssez aotif. Il s er a it possibl e do percovoir plus de r edovances sur les 
importations e t l es exportations si l'on assurait une bonne observation 
des r~gl ements douani ers dans l a region onvironnantc . 

Dans ce s ecteur, l cs principales infractions concernent l' expor­
-~ ation du cafe , du coton, de l'or et de l'ivoire . 

F. GOMA 

Gama conmi.i t l e s r,1encs probleme s que Bu.k2-vu en ce qui concerne les 
interven tions de 1 1ar mee e t de l a polic e . On a ap~ris de plusi'eurs sources 
different es qu'un douanier avait recemment l aisse passer , moyennant un don 
de deux caisses de bieres, un asiatique t ransportant un lot de marchandises 
s ans lui demander de verser l es droi ts exigibl es. Dans cett e region, l es 
infractions l e s plus i mportant es interessent l e cafe, la biere, l e s haricots 
et l'huil e de pal me, qui sont passes l a nuit en controbande sur l e lac Kivu. 
On a .appris d'autre par t que l a recolt e de cafe, au nord de Gema, avait 
dirninue de vingt pour c ent par r apport a 1 1a 1nee precedente, en raison d e 
la m0uvaise gestion des plantations de cafe e t de nauvaises methode s de 
culture . 

G. VITSHUMBI 

L 1 equipe s 1 est r endue l o 10 s ep t embre 1962 ~ 1 1extremite meridional e 
du lac Edouard , pr~s de Rwindi, dans le Pare National .Albert, ou cxiste une 
grando usine de conserves de po isson. Elle a appris que cette usine 
importe reguli~rement de l'Ouganda environ 5,000 liv r esde s el par mois, 
mais que les douanes n' av ai ent enrcgistre aucune i mportation de ce genre 
au cours des deux der nier es annees . 

H. _K.ASENYI (ORIENTALE) 

Le port de Kasenyi a r e 9u l a visite d e l'equipe l e 11 eeptembre 
1962. Les livres du bureau do douane e taient bi en t enus; c ependant, 
aucune opera tion legal e d 1i mporta tion ou d' exporta tion n'avait ete f a ite 
recemment. Les eaux du lac Albert, depassant d'un m~tre trente l e nivei,U 
normal , avaient inonde 1 1 embarcad~re . 

La der niere recolte de cafe de cette r egion avai t attoint un 
volurje tres inferieur ·~ l a normal e . 

L' enquete ~ laquelle nous nous sommes livres dans c e s ecteur 
a montre que l e cafe et 1 1huile de pal me e t a i ent exportes illegalement de 
nuit par de petits ba t eaux. Le personne l douani er a ctuel n 1a fait aucun 
effort pour a~prehender l es personnes qui s e rendont coupables de violations 
du reglement douani er ou pour effectuer des s aisies . 
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I. BUNIA 

L' onquet c effectu6o dans cotte region nous a pe I'Illis de consta t er 
que la recolte de c afe avai t e te tres inferieure a cell o de 1 1 annee 
precJdente . Siles mines d 'or qui s e trouvent a moins de 32 km de Bunia, 
ont oesse de fonctionne r, l0s autoohtones extraient oependant un peu de 
metal preci eux qu 1ils vendont a de s contrebandi ers v onus des pays voisins. 
Dans co s ec teur, los infracti ons ont lieu on majeuro partie a 1 1occasion 
des oi-porta tions illicitos do cafe e t d 'or. 

J. W.LAHA GI 

Le bureau de doucme de Mahagi, visi to pe.r 1 1 equip e l e 13 soptembre 
1962, beneficie d 'uno ins t all~tion materioll o excel lente , mais insuffisant e 
pour l e volume du travail qu 1il doit executor. 

Le r ecev eur, rifo emr.1ont nommo, a f a i t pr euvo de beaucoup d I ini tia­
tive , puisqu 1il a effectu0 pl usiours s ai sies. Ses livres et son bureau 
sont tenus de fa9on efficace . La encore , l' ar moe ot l a police s e sont 
ingeres dans l os ope r ~tions douanicres . Nous avons appri s qu e l es expor­
t a t eurs de la region de Stanlcyville r ecev ai ent l eur licence d'importa tion 
dans cette dernicre ville ot · qu 1ils ne faisai ent pas plonbor l ours marchan­
dises au point de chargement. Il es t de notori6t0 pu bl i qu e qu e l es 
exportc t eurs a joutent des marchandisos au contenu de l ours colis entre l e 
point de chargement ot Mahagi e t qu 1aucune taxe a l' export :1tion n• est 
per9uo sur ces march~ndises a joutees . 

Bi en qu e lu personnel douanie r ait pris c ort aine s mesur es pour 
l es crapeoher, on est fonde ~ croirc que de nombreus es i nfractions s e 
produisent dans ce secteur ~ l' oxpomtion, notamment en c e qui concerne l e 
caf e , l e b6tail e t 1 1or. L' equipe a appris qu'il existe dans l a region un 
c ertain nombre de pistes sur l osqu clles l es j eeps ne peuv ent pas s 1 engager. 
Nous avons rocomm ~ndo l' affecta tion a ce bureau d 1un cer t a in nombre de 
bicycl ettes qu i pormettront d ' effectucr l es t ournoes voulues dans ce tte region. 

K. ARU 

Los membres de 1 1equipe se sont r ondus dans ce bureau le 14 
septenbre 1962. Ce poste frontiore de terre possede des install a tions 
satisfaisantes . Nous avons trouve des livres incompl ot s; ce fait est 
peut-otre du a l a recento nomination du nouveau re ceveur des douanes . Nous 
avons interroge l e pe r sonnel 9 c e qui nous a per mi s d ' appr endre qu'aucun 
effor t n'etait entrepris pour vcnir a bout des infractions qui s e produi s ent 
dans l e s ecteur; l o personnel estimait qu'il n'ot~it pas quest ion pour lui 
de s 12.venturor l a nuit sur l e s pistes util isees par l os contrebandiers, 
de cr2.in t e d 1otre mis a mal. 

Tout comma dans la region de Mahagi , il ya dans l e sect eur d 1Aru 
d e nonbreuse s pistes sur l e squelles l e s eul vehicul e util isabl e e st l a 
bicyclotte . C1 est pourquoi l es re co r.u,1 andat ions qu o nous formul ons pour 
c ette unite comprennent c o t ype de moyen de transpor t . 

Nous avons appris, apros onquo t e , quo des exporta tions illicites 
sont faites dans cette region? elles porten t sur l o cafe, l 1essenc e , l'or, 
l a bi~re e t l e bota il e t permettont d I obtonir des shil::.ings de l 'Ouganda , 
pour l esquels on obtient un taux do change tr~s f avorabl e . Ence qui 
concerne l es importa tions, l es activites illicites por t ent principal em8nt 
sur lo s veteoents . Le 14 septembre 1962, a 11h.15, nous avons consta te 
qu'un douani er r ecev ait des fran cs-papior des mai ns d 'un conducteur de 
camion dont l a plaque d'imi-:iatricul a tion etaiti URX4O6 (Ouganda ). Le 
douani er a ensuite fait une i nsp ection superfici ell e du camion avant de 
l e l aisser passer. 

Nous avons not6 d 1 autre part qu e 1 es autor.1obilistes perdaient 
beaucopp de t emps au bureau de douane en attendant que l eur passage 
soit a ccepte ou que l eur vehicul e soit controle . A not r e avis, ce f ait 
suffisait ~ encourager l a pratique des ent re es e t do s sorties illicites. 
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L. KASINDI 

Nous nous somr,rns rendu s a ce :poste l e 16 septembre 1962. Nous y 
avons trouve essentiellement l es memos problemes e t le s memes insuffisances 
qu 1a J.:..m. D' autre part, nous croyons q_u e l e vill age de Mutwanga , qui 
poss~de plusi eurs plantations etendues, os t l e centre de la contrebande 
locale de caf6 e t de coton. 

La plupart dos infractions sont ooLlmises par des autoohtones 
transportant ~ travers l a fronti~re des charges do 25 ~ 50 kilos chacun. 

Le r eceveur de ce port a indiq_ue qu 1il n 'y avait pas de contrebande 
sur le lac Edouard, mais les douanes de l'Ouganda, -plusieurs jours plus 
tard, nous ont apJ ris q_u e l a police de Katwe (Ouganda) avait s aisi 50 sacs 
de cafe congol ais qui avai ent ete introduits en Ouganda, au cours du mois de 
juillet, sur dos bateaux traversant le lac. 

Le fonctionnaire des douanes do l'Ouganda charge du poste situe 
en face de Kasindi nous a dit egal omont qu e dos qun.ntites importautes de 
cafe congol 2.is eta i ent impor tees le§G.l ernent en Ouganda. Lorsq_ue nous 
avons verifie l es livres au bureau de douane de Kasindi, il nous a 0te 
impo ssible de trouver mention des passage s en douanes correspondant aces 
exportations. Le 18 soptembro 1962, nous avons do nouveau visite ce 
poste ot nous y avons trouve 3 cam ions refrigeres de l'Ouganda contenant 
un chnrgement de viande fraiche, qui etaient r et enus ~ la frontiere par 
l e s ervice des douanes, la licer,.oe congolaise d 'imp o:rlation n ' ayant pas 
ete presentee dans l es f ormes r equisos . A 9h40 du matin, nous avons vu deux 
autochtvnes enlever de l'un des ca.L1ions deux lourds quartiers de viande 
et passer a pied aveo l eur charge devant l e bureau de douane sans le 
moindre obstacle . 

M. ISHASHA 

L'equipe s 1est r endue ace port l e 18 sep t e.mbre 1962. Les 
installations d 1Ishasha pourraient etr e parmi l es meill eures du pays , 
pour un port d'importance modest e , si l our etat de pro}!Bte c t l our 
entretien etaient convenabl er110nt assures . Il ne nous a pas ete possible. 
de verifier l e s livres d ' importation e t d' exportati on, c es documents 
etant gardes sous clef. Le recov eur, qui det enait la seul e clef, etait 
parti depuis trois jours. 

Les principal e s infract i ons d.J.ns cc secteur concernent 1 1 expor­
t a tion du the, du cafe , de l'ivoire et des peaux. 

Le personnel des douane s d 'Ishasha cra i n t l es cont r ebandic rs e t, 
par consequent, il n'y a pas eu de s aisie pendant l es deux dornieres 
anne es e t l'on ne fait aucun effort pour reprimer l os infractions. 

N. ]lHTAGAN.A. 

Nous avons trouve ici, dans 1 1 ens embl e , l os memes problemes 
qu'a Ishasha , avec des infractions identiques. 

0. RENSEIG:NEVIEliTTS DIVERS 

1. Ancienne province de l 1Eq_uateur . M. Mays2., f'onctionnaire superieur 
des douanes, a effectue en juil l e t e t aout de l 1 anne e en cours une tournee 
d'inspection dans l' ancienne province de l'Equa t eur. Lorsque l'equipe a eu 
avec lui un entretien l e 30 aoat , il a decl are qu 1il n'1 avait pas de 
controbande organise e entre Leopoldvill e et Coquilhatvill e . Il a indique 
d 1autre part qu e l es douaniers de ces deux regions effectuent des patrouilles 
a pied, jusqu'a une distance d'environ cinq km. de chaqu e cote du bureau 
de douane. Les premieres indica tions montrant 1 1exis tence de la oontrebande 
ont ate observe es a tres peu de distanc e au sud de Libenge , sur l'Ubangi 
e t 1 1on a note dans l a r6gion de Zongo de nombreux s ignes d'activite. 
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ce 
Dans/sectcur, l os principal es infrac t ions douani~res concernent l'importa­
tion de toutcs sor t e s d' n.rticl es de monage . Les produits exportes 
illogn.l ement sont l e c afe, l o the, l'ivoire et 1 1huil e de palme. 

Peu de t emp s avant l a visite de M. Maysa , l es douani crs de Zongo 
ont s aisi 50 ca i sses de the ot do cafe e t plusi eurs s aisies mains impor­
t antes ant ete offectue es ~ Libenge . 

Le fait que l es dou ani er s appartiennent ~ une tribu autre qu e 
celle qui peupl e l e so ct eur es t considers comme 1 1un des fact eurs qui ont 
r endu c es saisie s possibles. 

2. Region de Luluabo~ . En raison de l a s ituation instabl e , nous 
n' avons pas eta en mesure de nou s rendre dans c et tc rogion. Nous avons 
appris d 1habitants do l a r egi on de Luluabourg qu e de nombreux autochtones 
v endent des diamants de qualite infcrieure dans l es rues de Tshikapa. 
Los pierres de bonne qun.lite sont g6ne-ral oment achotee s par des diamantaires. 
Il nous a ete indiquc qu e l a pl us gr ande partie de s pi erres qui font l'ob­
j et do s exportations illicitos s on t vendue s sur l'interv ontion direct .- ou 
indirecte do s chefs provinciaux . 

3. Leopoldvill e . Des diamants nous ont eta proposes a plusieurs 
r epris es a Leopoldville . Trois pi erres nou s ont ete montrees une fois ~ 
titre d'echantillon e t il nous a ete dit alors que l'on pouvait s e procurer 
a un prix raisonnabl e de plus grandes quantites de diamants. Ces pierres 
etai•nt presentee s comQc pr ov onant de la rugion de Tshikapa. 

Nous avons appr i s qu e ce typ e de marchandises a ete propose a 
des Americains et a dos membrcs du personnel des N0tions Unies . 

4. Brazzavill e . Les .met,!br es de l 1equipe on t eu plusieurs entre tiens 
a Landres (Angl eterre ), l e 7 aout 1962. Nous avons ap~ris de source digno 
de foi quo l es export r. tions de diamants en pr ovenance de Brazzaville et 
pa.rvenant en Angl et erre c t a i ent autrefoi s de 35,000 car ats par r.tois en 
mo yenne. Cependant, les expor tations d 1avril dernier ont ate de 223,000 
ca.rats e t cell es de mai de 113,000 carats. Nous avons appris que cette 
brusque augmenta tion etait d~ e aux exportations illicites de s diamants de 
Tshikc'..pa qui qui tta i ent l e Congo par Leopoldville . On nous a indiq_ue qu 'une 
grandc quanti te de diamants et a i t transportee hors d.e l a region de Tshikapa 
sur do petits avions prives. 

P. RECOMM.ANTIATIONS 

1. Recommandations sp~cial es 

a. bac de Leopoldville . Il est necessairo de proceder a une 
reorganisation mat~riell o des i ns t all a tions portuairo s . Il f aut que l e s 
personnes qui arri v ent au Congo ou qui en partent ~ar l e bac puissent 
traverser l a zone r fse rveo au control e douanier de t ell e fa9on qu' ell es 
soient separees de s per sonnos qui doivent demeurer ~ 1 1exterieur de cette 
zone . 

b. Entrepot de l a douane . Il est nece s saire de mettre au point 
un programme prevoyant un contel e par sondage s effoctues au hasard et 
:portant sur dix pour cent du moins do s marchandises, ainsi que l a verifica­
tion des decl ar a tions du manifoste d ' apr es l e contenu des colis. 

c. Service Postal. Il est egal cment necessairo d 1assurer un 
contr$1e par sondage portant sur dix pour cent au mai ns de s colis confies 
au cour rier i nt erna tional. Ce control e ne devrait avoir li eu qu'au 
bureau. central des paste s a Leopoldvill e . 
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d. Aeropor t <12.-~~opoldv i ll e . Dos mo suros doivent otre prises 
afin de r endr e pl us rapide l e pas sage des voyageurs de s lignes interna­
tional es. Il ne faut pe r mottre aucun contact avec l es voyageurs arrivant 
a Leopoldvill e jusqu'a ce qu 1il s ai ent r ompli l es f ormalites de douane. 
Les passagers qui part ent de Leopol dvill e ne doivent avoir aucune possibi­
lite de contact av ec l e pu blic lorsqu'ils ont penetre dans l a zone de 
controle douanier. Il ne f av.t pa s permettre au public de s e mel er aux 
passage rs des lignca international os, a l' arrive e ou· au dep art, comme 
cel a est actuol lement tolere au voisinage dos avians. Les p~gage s doivent 
etre soumis au controle par sondage habituel portan t sur dix pour cent 
de s colis. Les membres des equ ipage s d 1avions ot l ours effe ts personnels 
s eront soumis pe riodiqu em ent ~ des control os partiels. 

Los zones ou sont entrepos0es l es mar chandises destine es aux 
echange s intornationaux doivont etre co□pl~ tement encloses. L 1acces a c os 
zones doit etre controle de f a gon stricte et reserve aux s eul es personnes 
autorisees. Il f audr ait sou□ot tr e l e personnel do garde a 1 1habitu.ol cont­
rol e par sondage portant sur di x pour cent de l' ef fe ctif. 

e . Install ations por tuaires. Los zone s r 6s erve es a 1 1 entreposage 
des marchandisos du commerce international devrai ent etre completement 
entourees de barriere s. Le controle de 1 1acces a ces zones doit etre 
strict et etre reserve aux s eule s personnes autoris e os. Un s ervice do 
garde devrait etrc assure jour e t nuit. 

f. Vi tshumbi. L I i raportant o usine do conserve s de pci.sson si tuo o 
a Vit shumbi peut etre soumi se a une visito periodiqu c de controle qui 
pe rmettrait de s 1a s surer de 1 1i mportanc e des import~tions de s el e t du 
calcul exact de s r edevancos. Si cel a etait poss i bl e , il y aurait li eu 
d 1evaluer l e montant dos r edevancos e t amende s corre spondant aux impor­
tations de sel qui ont ete offectuees pendant l es derni~res anne es 
eans decl ar ation. 

2. Recommanda tions g~noral e s 

a . Control e de s vehicul es. Un control e rigi de devrait etre 
institue a 1 1 entree ct a l a sortie des vehicul os. Il faudrait delivrer 
des pormis douaniers indiquant l e numero d'imoatriculation, l e proprietaire 
et le conducteur. Le per mis ser ait r estitue au depart du Congo, en ce qui 
conce r ne l cs vehicul os sous iBmatricul ation etrang~re; pour ce qui est des 
vehicul es congol ais, l e penni s s er ait r ondu a l a r entre e du vehicule au 
Congo. 

Les vehi cul es onrogi s tres a l'etranger e t utilises principa­
l ement au Congo dev rai ent c t re soumis aux droits d 1i mporta tion habitu. els, 
a moins qu'il s n 1en soient special ement exemptes par l' ef fe t d'une loi ou 
d'un accord entre pays. 

b. Export a tions e t i mport ~tions illicitos . Pour prevenir les 
infrr.ctions, il faudrai t p_r ocede r a un controle 6tr oi t sur l es personnos, 
l e s vehicules, l es ba t eaux et l es avians a l'arrivee et au depart. Cette 
mesuro est particulier emcnt souhaitabl e dans l es petits post es frontaliers 
de douane. 

c. Uniformes. Les douaniers n 1ayant pas de fonctions administrati­
v es devra i ent porter l'uniforme , 

d. Verif ication. La verification du contenu des colis sur la base 
de l a licenc e d' expor t a tion doit etre ef fe ctuee au_ moment de 1 1exportation. 

Ence qui concorne l e s marchandises i mporte es, il faudrait que 
l'un des fonctionnaires princi paux dos douane s eff ectue une deuxiem e 
verifica tion par sondage . 



USAID/Leopoldvill c T01 ID A - 172 CONFIDENTIEL 22 

e . Entroes et sorties. Le contr ol o doi t e t r G e:xocu_te :1.VG C 

diligence 
inu til es. 
aux ports 

e t ef f icacite afin d'eviter d 'i□p ose r aux voyageurs des r e tards 
Cette r ecorn:i andat i on doit otre applique e tout par t iculieremont 

d' entree se cond~iros. 

f. Entroti en de s locaux . Il f audrait doployer des efforts pour 
que l os bureaux soient plus pr,escnt ~bl os. De nombroux etrangers r e9oivent 
dans ces bureaux l eur pr emi er e impres s ion du Congo ot il y a boaucoup a 
f aire pour ameliorer l' e t at do cho ses on co domaino,. 

g. Inf r acti ons de uou de gr avite. Les ca s d 1infractions n ineures 
a la r~glementation douani~ro dcvra i ent otre regles ~ l'eohelon du con­
trol eur dos douane s, s ous reserve do 1 1approba tion ulterieure du Directeur 
des douanes. Coci permot r ait de reduire le volume de trav ail deja consi­
der3.bl e qui iticombc a.u Directeur ot por mo ttra i t d 1ar '.c i ver ~ un r~glcment 
efficac e e t plus s atisfai sant de chaque af faire ,. 

h. Licences. Los dou aniors no devrai ent p~s accepter l e passage 
de marchandises soumi s os aux exigences de l a licence t ant qu 1il no l our 
est pas prcsente une licence en cours de validite ot dans l a forme r equise. 
Les mC1.Xchandise s dovra i ent ~lors etro v6rifie es comp t e t enu de la licenc e . 

i. Ech~nge s de r ensei gnements. Dos me sures dovrai ent etre prise s 
~ l'eohelon de l' admini s t :rJ.tion cGntr ::i.l o ot a l'ochcl on local en vue de 
proceder a de s echangos do r onse i gneraonts entre l es f onctionnaires de 
douanes de t erritoirESad j a conts , en vue de reprimor l es infractions,. 

V. FRAUDES 

A. Fraudos a 1 1 i mport_e.-,j; ion. 

Au cours de no s voyri,gos de t rav r..il, nou s o,vons ap:pris aupre s des 
fonctionnaire s des douanes et d 1autres s ources di gno s de foi qu e des impor­
t e. tions clandestine s extremeiirnn t nombrouses av aient lieu a moins de 40 km 
des pastes de douane . Nous av ons cons t ~t e que l a ~lupart do ces infractions 
e t3.int commises, de fa9on general e , peu avant l a t ombee du jour. Il y a eu 
tres pcu d 1efforts de 1~ p~rt de s douani ors, qui □3nquent d'initi a tive , pour 
essayer de reprimer cos inf r ~ctions. ·Los produits qui sont i mportes le plus 
souvont de f a.9on cl andesti ne s ont l e s ti ssu s , l es vctements, l os chaussures, 
l e s ~von, l e s el, l e s sp irituoux, l es donrecs alimont aires, l os pieces de 
r och~nge de veht~ul c s et l es produits do luxe ~ 

Nous avons eg2..l or.; on t consto. te qu 'un certc,in norabre d' :1.gonts de 
gouvernements e t rangers p~rticipai ont non s eul oment ~ des oper~tions de 
contrebande , mais egal ement au comLorce d' article s t els qu e montres, 
appareils photogr aphi qu os ot autres obj e t s do luxe , e t reuBsissai ent ainsi 
~ r endre profit1ble l eur sejour au Congo. Une t ell o a ttitude n' cst pas de 
nat ur e a f avoriser de bonne s r el a tions. Nous es t imons que l a plupart des 
gouvernements etrango rs sont represontos au Congo pour a ider l e gouvernement 
actuel. 

Siles infractions qui ont ote r ol eve es dnns l a plup~rt de s ports, 
speoi,::d ement au bac de Loopol dvillo , n' av:li en t pas ete decelees, c 1 est surtout 
en raison du manque d 'organi s a tion, du rn:mqu e de jugcm0nt, de l a meconnaissanc e 
par l e fonctio nnaire de ses dovoirs e t d 1une comprehension insuffisante de 
l a reglem ent~tion douaniere . Le s □ embro s du personnel des douanes avec 
l csquels nous nous somme s ent r c t enus au cours de nos voyage s de travail 
no,Jo ont indique, pour l a pluy~rt, qu 1ils n'osa i ent pas e s sayer d 1operer 
une · saisi e par crainte du d2nger physiqu e , e t qu 1ils songeaiont encore 
moins ~ s' aventuror l a nuit sur des pistes solitaires pour barrer l a rout e 
aux contrebandiers. 
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]. Fraudes a, l 1expor !_?:_"c i<?E_. 

Not r e e tude des st~tistiques ot l os nombroux entreti ens quo nous 
avons ou s avo c des per sonnos do toutes c :1,tegori es de:,ns do nombreux pos t e s 
du pays (l e K~tanga excop te) nous ont per mis de conclure qu e l es r ccettes 
douanieres augmen t or ?,i ont de 25% s i l os exportft.tio!'ls eta i ent soumi ses au 
contr8lo voulu . Copendant, s i l ' on vout assurer l o cont r ole necossaire , 
il es t absolu1;10nt n0cessairo c:.e pouvoir comp t er sur l os s ervice s d 'uno 
brigC',de financiero efficGco . 

Il est notoiro quo los p r i ncipaux produit s qui font l ' ob j et 
d I export :, tions illici t os on quanti t6 s commerci cl.l os sont , entr o au t res, l e 
diamant, l ' or, l 1ivoiro , l e cafe, l e t he, l e b6t c:-~il , l e s peaux , l e coton, 
l'huile de pal me , l a bi ere ot 1 1 ossonc e de petrolo. Nous avons consta te 
que co dorni er produit 0t ait di f ficil e a obtenir d~ns l o nord-est du 
pays, parcoqu 1il faisait l ' objot d 1oxpor t a tions illicites vers l'Ouganda, 
ou il r:;s t vendu pour de s shil ... i ngs , qui benefici ent d 1un t nux de change 
pref0r2.bl e . 

Tout co□me l es i mport a t i ons illicites , l os exporta tions fr au du­
l euses· sont habi t uellcment rf o.lisoes au cou r s dos premiere s houros de la 
soiree . Nous avons appris quo dans plusieurs cas , l os contrebandi er s 
transportent des marchandi s os t ant a l a sortie du Congo qu ' a l a r entree 
dans l o pays, au cours du memo voyage . La encore , nous avons pu constat er 
aupre s de sources sures que dos agents do gouvcrneDent s etr~ngors s e 
r 8ndent coupabl es d'infract ions a la rogl ementa tion sur l e control e des 
export~tions . Ence qui concorne l e di ar.iant de 1 1encienno province du 
KEl.s a i, nous avons su que la :p l us gr r.mde p2.rti o do s pi0rres uta i t exporte e de 
f a 9on illicito avec 1 1assistanoe des chefs politiquos de l A. region . 

C. Corruption. 

Nous avons cons t at6 l ' oxistonoo de l a corn1ption dans la plupart 
des bureaux de dou~ne , a t ous l e s echelons , dopui s colui do l' empl oye 
subalterne jusqu'a c8lui du fonctionnaire proche de la direction . Le 
Di reoteur de s douane s , l e s co::isoillers des Nations Uni e s en m2.tiere de 
douanes affectes a divers soot ours ainsi que l os douani ers ont corrobore 
ce t to constatation. Certains foncti onrmires de rang superieur on t de ja 
pris de s mesuros disciplinairos . Ce.l..endant , dans l n. plupart des 02..s ,de 
hauts fonctionnai r e s du gouvcrnomont sont i n t ervonu s en favou r des douaniers 
accuses ot ont obtonu quo l es accusat i ons soi ent abandonne os . Nous avons 
vu dos douaniers accept or ot n.Smo demo.nder dos pai ononts i llicites , moyennan t 
quoi ils l aissaiont passer l os marchandises r ot enuos par l a dou r-me . 

Il faudrai t pr ondro do s me sure s i omediatos pour faire dispar aitr e 
cett e p ratiquo . Tous l es enrpl oyes r e connus coupablos de co del i t devraient 
otre l icencies e t la loi dovr2,i t prevoir pour ces inf:r actions des poine s 
d';:ir:iende plus sever cs ot l ' onprisonnorn ont . 

Nous avons appris qu 'un douanier n ' er:ipocho en aucun cG.s un 
mem b1~0 de sa fa.mill e ou de s:::, tri bu do comme t t rc uno infraction e t qu I il 
n 1 ossai e pas d ' y mettre fin . Los me□ bre s d 'une memo tribu estiment 
reprehensibl e de f aire du t ort a lours frere s e thnique s e t pensont qu 1 il 
est contraire a l eurs pr incipos de l eur demander de verser une r edevance . 

L' an passe, un fonct ionnaire des douanes do r ang superi eur a 
entrepris de prel ever des ech~.ntillons sur chaqu o clnr gomont d I essenc e 
passant a son buro~u. On a appris depuis qu e ces echantillons n 1 av aient 
jamais ete envo ye s pour an11lyse mais qu 'ils etai ont u t i lises par l e fonc­
tionna_ire dans son au tomo bil e personnell e . Lorsque co fonctionnaire a 
ete interroge au suje t de cos fa i ts , il a pre t ondu qu I il se sorvai t de 
cotto essence dans son automobil e pcr s onnell e pour s ' a cqui t t or de se s 
f oncti ons offici ell es de fonotionnaire des douanos . Le dirccteur des 
douane s a r e 9u un rappor t coDpl e t sur co t incident , nais aucune mesure 
n 1a ete prise ulterieurement . 
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En fevri er 1962j uno oquipo d 1i nspoction de s douo.ne s a trouvo 
dans un bureau occupe par un porcoJ t our d es douanes la so□rno de 338.747 fr . 
Ce fonctionnairo a explique qu o cett e somme r cpr6 so _t c1.it des r ecottes 
douanicres qui n' av ::i.i ont pas 6te enrogistre es dans 10s livres du bureau. 
Los menbros de l'equipo ont eu 1 1 i mp r ession qu 1 ell e all ait ctrc employee 
a des f ins personnel l es, et~nt donne qu e toutes l os autres r ocottes de 
douano etaient dans l e coffro-fort du posto . Il convi i:::nt de noter que les 
somnos pergues mensue llomont ~ar c i::: poste do j anvior a aout 1962 s 1elevaient 
en moyenne a 4 .767. 980 fr anc s . Or l os r ecett os decl arees pour lo mois de 
fevri or ont ete de 1.744.837 fr anc s , 

D. Recommandations 

1. Import~tions o.t ~port ations 

a . Repr ession _do l a contrebande . Lo personnel ac tuel du 
s ervic e des dou ~ne s doit s 1 ofiorcor do reprimer l a controbnndo en operant 
la s aisi o des marchandisos i ntroduit es dans le pays ou exportee s do fagon 
ill ici te . 

b. Interv entions ext 6riouros . Aucune inter vention exteri eur e 
ne devra.i t etre toleree OU en-trepri s o on f av our d t 2,gents de gouvornemonts 
etrangors qui s e sont r endu s coup abl os d I infractions 2. la r eglement a tion 
douanier e , 

c. Format ion dos douani ors . Tous l es :;,gents de s douane s 
doi vent r ecevo i r une instruction por t.:,,nt sur 1 1 applio.~tion judioi eus e des 
lois ot 1 1execution de l ours f onctions . 

d . Coomunicr,tion dG ~81]-E_e i gnemonts . Tous l e s age nts de s 
douanos devra i ent etre t onu s , sous poine de s~nction disciplinaire , de 
transmettre tous l es renseigneoents qu ' iis pouvent obtoni r au su je t des 
infractiol1>a l a regl ement~tion dou aniere . 

2 . Corruptiol'! • 

a . Legi s l ati <2,g. Il oonvi cnt de pr omulgue r un o l egisl ation 
tend/1nt a au gmontor l e s penalit6s actuell os , a y a j ou t or dos poine s 
d ' enprisonnomont do plus l ongue s duru es e t de r ondre 1 1 empri s 0nnement 
oblig~toire pour l e s cas de r6 cidivos . 

b. Mesurcs discipl ina ires . Les agents de s dou anes ro connus 
ooup ~bl os dcvraiont liconci6s . 

c . Influenc e s t_riba,l os . Pour q_ue l e fonc tionnor,10nt du s er vice 
echap:t:, e aux influence s tri b2-l os , l e fonctionnaire qui l o dirigo ne devrai t 
app a r tonir a aucunc d e s t r i bus orig ina ire s d e l a reg ion a l aquell e il e st 
affecte. 

d. Norme s do conduit e . Il f audrait etabli r a l 1int ention dos 
emp l oyes du gouverneoent des norm c s mini mum de conduite ot l es faire 
r especter par eux (voir VIII C. 9). 

VI. DISCIPLINE 

La discipline a etc oompletement brise e ~ pre sque t ous l es echelons . 

A. fur eau des douanes . En raison d 1intervontions per petuell es d ' au­
torites di v0rses , y compris des ministresj on n 1a p~s fait r espoctor de 
regles strictos pour l a condui t e du personnel. Il aura i t ete poli tiquemen t 
imprudent , de l a part d 1un chef do s orvicc , d 1 i nsister pour quo de s sanctions 
so i ent pri ses contre quiconqu e pout compt er sur 1 12-pi)Ui d 'un ami ayant une 
influence poli tique . La regl ci:wnt .'.l ti on prevoyant l cs s anctions disciplinairos 
existo; il ne lui manque quo d 1otre r espectc e par l os fonctionn aires e t 
applique e par l e bureau des douanes . 
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B. Arr:iee Nationale 

Nous avons consta t6 par nous-memos quo l ' Al.ITC , par s es ac t e s d I i n­
t i midation, a ete la principalo r esponsabl e des inf ~actions commises dans 
l es regions frontier es ou sa ~i s sion de g~rde la mettait en contact avec 
les agents du bureau dos dou~nos . Dans cort ains cas , les militai r os se 
son t charges du control e des entrees et sorties . Coci a rais obs t acl e a l a 
perception regulierc dos r odov~nces douanieros , car 1 1.A.NC s ' abstenait 
d ' onvoyer a l 1agont dC:cs douancs corapeten t l os personnes forr.mlan t des 
dernandos d 1ontree ou desortio . D8s cas de corrup t i on interes sant do s 
mi l i tair os do 1 1ANC nous ont 6t6 signal es . Les chosos se passaiont de 
l a fa9o n suivant e : moyennant une rodevanoe , l os soldat s de l'ANC s e 
char goaient d ' escort0r l os h'.:'..bi t ants de::s villages qui t r ansportaient lou rs 
produits en contrebando en dehors du Congo , en passant par dos pi s t e s 
evitant l e s points de control o douanio r . 

C. Fonctionnaires Provinciaux 

Nous ::wons ete infor r:es de nombrouscs intervent ions de fon ct i on­
naires provinciaux dL1ns l e fonctionnomon t dos bure2-ux de douane s itu.es 
dans l our region ~ il s 1agis sc:-..i t notar.im on t des actos ci-apr es: 

1. designation d ' wu is de cos fonctionnaircs pour occupor des 
post es dans l o bureau do douane lo cal; 

2 . utilisa tion pour l os depensos prov i ncial os do certa ins credits 
deposes par l e bureau <l e douane au corap t e du gouve rnoment 
central; 

3. demandes directcs adr c ssees au x foncti onnaires des douanes 
pour qu ' ils accorclent dos favours en cc qu i concerne 1 1impo­
sition de droits tl 1import a tion ou d 1oz~orta t ion a des ncgociant s 
s 1ocoupant de commerc o internat i onal; 

4. dans d 1autrcs cas 1 1 1assistance paye e uo l a pol i ce prov i ncial e 
qui a i dait l es contr ebandiers . 

D. Autres interventions 

Au cours do nos voyage s de trn,v ail , nous avons trouve sur notr e 
chemin de nombreux barrages routiers . On a ossaye de soum ot tre nos vehi­
cules c t nos b3,g~ge s personnels a un controle . Il ne nous a e t e pe rm i s 
de poursuivro notre rout e quo lorsque nous avons ncnace de r enoncer au 
voya.go que nous comptions f2,iro. On no nous a pas l aisse ignorer que le 
r etard aurait e t e minim e s i nous avions verse une r odevance . Nous avons 
trouve des barrage s controles par L ' ANC , par la police provincial o e t 
memo par dos fonc t ionnaires du territoire . Co qu i n ' a pas lai sse de 
nous etonner , c ' es t qu e t outos oe s por sonno i. eta i ent sorieu s omen t &r lil e es. 

E. Rocomraandations 

Il es t evident quo l es pr~tiquos i ndi qu eos ci-dossus doivent 
cess er completomont . Il n 1es t pas un gouv erner;ient bion int ontionne qui 
pui sso t olerer do tclles interventions qui font obstacle au fonct i onnement 
normal d 1un service gouvernomontal . I l n 1os t pas dout oux que l a direction 
des douanes r epresonte pour l o gouvernomont central la principale source 
do revcnus ; a oe titiro, il f2,ut lui dunner la protection accordJe a 
d ' autres services crecs pour c.ssuror 1 1appl icati on des l ois af' i n qu ' il 
puisso procedor correctomont ~ 1 1evaluat i on e t l l a porcop tion des r ede­
v ancos sur le s iraportations ot les export at ions . 
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Il es t necessairo quo los directives vouluos soient adressee s 
par l es chefs de l' administr~tion a taus l os s ervi ce s pour l eur interdir e 
sous peine de sanctions de g~ncr l e bon fonct i onnemont des organisme s 
gouvcrnementaux. 

Soul l e gouvornem cnt c entral dovrait contr8ler 1 1 emploi do t outes 
l es porsonne s ayant l o statut de fonc tiom;aire . 

Il faudrai t que l es armes ~ feu soient soumises ~ un controle 
strict. I1 ne faudrait pas tolorer qu o des armes ~ fou soient en possession 
de personnes n'appartonant pas aux org~nismes pl aces sous l' autorite du 
gouvornoment central . Meme lorsque de t ell es armes son t de t enuos par c os 
organismes s auf en co qui concorne l'ANC, ell es dovraien t etre mises sous 
clef et n'etre utilise e s qu•~ l' occasion de situatiomd'urgence declare e e 
par l e gouv orrun ent central. 

VII. LOIS ET REGLEMENTS 

Los mombre s de l' equi pe ont etudie l es l ois ot regl ements qui 
regi ssent actuell emcn t l e f onctionneQen t de l ?. direction dos douanes du 
Congo. Il s ont note quo cos l ois e t regl oments en vigu.our etaient l es 
m&mes qu e ceux qui cxistaient avant 1 1 independanc o, exception fait e de 
quelqucs amendot1ents · peu import ants . L I equi pe a esti□e , par consequent, 
que s 'ils 6tai ont execute s conme il convenait, l es l ois e t regl oments on 
vi5-u eux act u elleoen t suffisaient lar gement. Nous n r avons qu 'une objection 
a forr:ml er : il faudrait que l e, l egisl at i on prevoie dos pe ines d ' aL1ende e t 
de prison plus severos ot que l os instances judicio.ir os v oillont ace 
qu'ellos soient i mposees . 

La plupart cles delinquants ont l 1-r gemont do quoi payer une 
amendo dont l e t10nt an t n I es t gu.ere elcve, mais ils ont une peur insurmon­
t able d I etro cond2.ones a 1 ' 01,1prisonnement ; 1 'existence de cette pe ine 
pourrnit contribuer cffic acemont a empecher l es i nfr :::.ctions. 

La pr atiqu o do la corruption es tt:'os repancluo a l'intcrieur des 
e.orvices do douanos; il convienclrait d 1onvisager do modifier l os l oi s e t 
r ~gl o1i10nts -hab i tuels concernant l a condui te des fonct i onnaires e t do prevoir 
des amendes e t des pe ines d ' ein::;i risonnoment s~vcres o,f in de vonir a bout 
de cette pr~tique . 

VIII. BRIGADE FHJANC IERE 

A. Autorite sup6rieure. 

L 1autorit6 suporieuro dont - l a brig~do financicro r olovora devr ait 
etre un haut fonct i onnaire dependant du ministre dos Fi nances . Ce haut 
fonctionnaire devrait 8tre cl ' un rang superieur a colui du Directeur de la 
brigade e t a cel ui du Directour du bureau des douanos . Il est necessaire 
qu I il oxisto une alliance etroi t e de ce genr e au soranet, afin d ' assurer l a 
cooperc.,tion voulue , un libre echange do ronseignomon ts e t pour q_uri l soit 
possible d 1assurer la di ffusion souhait abl e des directives dans chacun de 
ces dou.x: service s . La brig~de doi t e t ro au courant de toutes los opurations 
du bureau des douane s , af in de realisar sa vocation d ' orgnni sme charge 
d 1 assurer eff icacem8nt l' execu tion des lois. Le bureau des douanes e t l a 
brigade fon t partie int6granto du se rvice dou ani er ot i l faudrai t qu o la 
fraterni te existe ontre l es doux organism os . 

1. Legi slation 

L 1equipe a etudie 1 1ordonnance nO. 77 du 24 □ai 1962 port ant 
creation de la brigade financicro . A notre avis , il y nurai t lieu de 
modifier ou de suppri mer plusieurs disposi t ions do co tte or donnance . La 
regl o qui f igure a 1 1article 3 dovrai t faire 1 1objo t non d 'une l oi , mais 
d 'un r0glemont destine au personnel de la brigade . Si l' on donne ~ cet 
article forc e do loi, cola oblige la brigade financitre a porter secours 
a toute personne qui, cons i dere e comme 6tant en danger, demande une 
ass istance . 
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Cel a peut egal omGnt conduire a des conflits eventuels d rautorite. 
Cette disposition empecher ait un chef d'ordonner a un gard e de l a brigade 
de r ester a s on poste d~ns t ousles cas . D' autre part, une de□ande de 
s ecours de ce genr e pourrait perme t t re de monter un stratageme visant a 
eloigner un garde ot a f acilitor, pendant l ' absenco de celui-ci, le 
pas.sage de complices charges o marchandises de contrebande . 

Les membres de 1 1equipe ont egaloment es tirne, apr~s avoir 
etudie l'ordonnance , que l es disposi tions de 1 1aline/J. 1 do 1 1 article 9 
et de 1 1articl e 10 prevoyant 1 1affectati on a l a brigGde de personnel 
militai r e de t ach6 par l' armeo sont nefast es . Le per s onne l entrant dans 
c ette categorie n 1eprouverait pas pour son travai l 1 1interet voulu et 
s erai t par suite difficil e a for mer; il n'y aurait ~ucun avant age a le 
pourvoir d 1uniforiilGS et de mat eri el. Les gardesf r cnt!.liers devraient 
etre recrutoes paroi les civils. La form ation mil itai r e qu'ils pourra i ent 
avoir re9ue dans l o passe consti tuer ait un av antage , mais ils devraient 
s e considerer avant tout conme ap:part enant au bureau cle s douanes e t aux 
gardes fronta.liers. Nous sorimos conv::1incus qu ' il s era.it imposs ibl e d 1 ob­
t enir cette a tti tude des militaires de l' armoe ng,t i onal e . 

De mem o, la police f inancicre devrait otre composee du fonction­
nai r os ayant completement ronpu avec l eurs or ganismos d 1origine . Ici 
encore, il faudrait pouvo ir at tendre du per sonnel de l a polico financiere, 
sinon immediatemont, du moins ~ echeance , un vigour eux sentiment d 1ap­
partonance a leur corps e t~ l a Directi on des douanes . 

Nous ne songcons .null omont ici a sugg6ror de r eviser l'ordonnanoe . 
Nous avons deja c ommunique los sugges tions susmentionnees au personnel des 
Nations Unios qui etudi e ac tuollemont l os l ois et r ~.gl enents douani ers 
en vuo de :presenter au gouvornoment congolais, pour adoption, un ensemble 
legislatif entiorori1ent r evise. Nous avons examine cor tains des amendements 
proposes et l es t exto s legislntifs que l e gouvernement pourra etudior et , 
eventuellement, adop t er. Nous pens ons que ce trav e,il se poursui t dans la 
direction que nous aurions prise nous-memos . 

2. Attributions 

Le ministre dos Fina.noes, le ministre ad j oint char ge des douanes 
et de l a brigade financiere ainsi que l e directeur de l a brigade dovraient 
avoir compe t ence pour t outes los questions. d 1 or ganisation, de structure e t 
d ' execution . Dans l e t ext e actuel, l es decisions, dans ces domaines, sont 
prises p2.r accord des membr es du corni te inter-mini s teriel,procedure qui 
ne manquerait pas d ' etre encombrante (voir a:rti.cl e 7). Les minis tros membres 
du comite serc,,ient-il s souvent pr&aent s en nombre suffisant pour f ormuler 
des directives i Et l e s ministres absents ne risquerai ent-ils pas apres 
coup de constater l a validite des de cisions prises par l e comite l· 

La brigade financiere interviondrait principalement a titre 
d 'orgn.ne d'execution et de repression aupres du bureau des douanes. La 
direct ion de l a brigade doit incomber exclusivement au haut fonctionnaire 
interos se. Il f audra it assurer u ne reello union dos deux or ganismos . 
Les rensei gnement s obtenus par l'un d 1 eux devrai ent otre immediatomen t 
transni s l or squ 1 il s interessent l' autre . Pour parvenir a cet objoctif 
et pour assurer l a surve i L:..ance et l o controle voulus, il est propose 
d 1affecter des administrat eurs de l'ONU a l a direction nat i onal e et aux 
comma.ndements regionaux. 

3. Direction 

a . M:inistre adjoint des finances char g~_de s douanes e t de 
l a brig~de financiere . 

La creation de co past e , qu o nous proposons, a pour but 1 1e ta­
tablissemont d 'un li on entrc l e bureau des dou anes ot l a brigade financiere. 
On envisagera d 1y affe cter un adminis tra t eur de l'ONU jusqu•~ co que 1 1on 
soit on mesure d' assurer a un Congolais l a form~tion voulue pour lui 
succeder. Le directour du bureau des douanes , ainsi que l e diroctour de l a 
brigade financiere , relever~ direct emont de c e f onctionnaire , lequel, de 
son c6te, de~endra du ministro des f inances. 
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b. Directour do la brigade financiero . 

La brigade financi~re doit etro dirigee par une :p3rsonne ayant 
un caractere ferm o, possedant une connaiss anc e s ans f aille de s lois e t 
r~gl emonts dou ani ors e t une bonne experi ence de 1 1aotivite que reclame un 
organo de police . 

c. Direct eur adjo~nt charge des gard es fr?ntaliers. 

Les garde s frontali ors doivent etre places s ous l e commandement 
dtun a.nci en off icier des f orces arme es qui a opte pour un emploi civil . 
Le diroot our adjoint s er a charge do 1 1 ensembl e des opeirE., tions incombant aux 
gardes frontaliers e t r e levor a directement du direct eur de la briga,de 
financiere . 

d . Dirocteur adjoint charge de l a police financiere . 

La police financiere dcvrait etre placeo sous la direction d 'un 
officicr de police prof essionnel r ocrute parmi les hauts fonctionnaires de 
la St1rcte . Portant l e titre do diroctour adjoint , ce f onotionnairo, comme 
son collogu e cho.rge dos gardes frontaliers , n o devrait r el ever -que du 
directour de l a brigade financiero. 

e . Directeur adjoint charge des douanos e~ de la brigade . 

Ce poste est destine a un administra t eu1~ de l 'ONU qui exercera 
des pouvoirs do control o sur los diroctours region~ux des bureaux charges 
des gardes front aliers, •i e l a ) Olice financi~re ot dos douanos . Il n ' est 
pas necGssaire de f aire t -iguxor co post o au tabl eau d 1orgc1,nisation . Ce 
posto devrait dev enir superfl u au moment ou l e s directions regionales auront 
obtenu une experienc e pr atiquo suffisante ot ou Ja cooperation entrc les 
gardes f rontaliers, l a polic.e- f inanciere et l e bure2,u des douanes aura 
atte i n t un degre satisfaisant . Etant donne qu e ootto fonction a un carac tere 
t emporaire et que l es conseill ors do l ' ONU actuellex:icnt en fonction qui 
pourraient etre affectes a co posto disposent deja de bureaux equipes et 
d'automobil es, nous n'avons yrevu pour ce poste aucune dotation en materiel. 

f. Directeurs regionaux. 

Les direct eurs re gi onaux charges resp ectivemont dos gardes 
frontdi ers e t de la police f inanciere devrai ent ~voir le m8me rang. Il 
va sans dire qu e l es directions regionales do chacun de ces s ervices 
s eront confi oos a de s specialistes dos dor:iainos co::-r espondants . 

g . Recommanda tion. 

Lorsque 1 1 on aura r ocrute l es premiers elements de l a brigade 
financier e , on pr endra les di spositions voulues pour assurer l 1 avanc ement 
des agents qualif ies du personnel subaltorne afin que t ousles postee 
d 1 encadrement soi ent pourvus. 

h. Delegation de nouvoirs. 

Les pouvoirs dovr 2,i ont otro delegues par la direction suivant 
1 1 ordre hierar .chique . De cette fa9on, l e fonctionnaire charge d 'un com­
mandenent est r esponsabl o do t outes l es op&rations qui dependent de lui. 
De mane, cc foncti onnairo s ait toujours a qui il doit r cndre compte . 
La cor r espondance doi t suivre 1 1ordre hierarchiquo dans un s ons comm e 
dans l 'autre . 
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J3 . Organisat i on 

La diroction national o de l a brigade financi oro do it etre s i se 
a Le opo~dvill o. Pour Qu e l a surveill anc e e t le control e soient eff ectue s 
sur place de f a 9on pl us prati que , l e Congo s er a divi se en regions . Les 
commandements r egionaux des g~rdos fron t aliers ot ao l a pol i ce financi er e 
devraient etre l es suivants: 

Regi on., 

Oues t (Leopoldvill e ) 
Nord-Ouest (Equateur) 
Nord-Es t (Orient~l e ) 
Est (Kivu) 
Sud-Oues t (Kasai) 

Gar de s Fron t aliers 

Leopol dvill e 
Libongo 
.Aru 
Bukavu 
Tshikcipa 

Police Financi~re 

Leopoldvil l e 
Coquilha tvill e 
Stanl eyvill e 
Bukavu 
Luluc1.bourg 

Los fronticre s des anc i ennes provi nces de 1 1Equ a t eur et 
Ori ental e dovrai en t fo r mer l os limitos dos regions Nor d-Ouest e t Nord-Est . 
La rsgi on ou es t, qui correspond a l ' anc ionne province do Leopoldvill e , 
dovrai t otre ampute e dans sa parti e sud-est do l a zon e qui entoure la 
vill e de Kahomba, l aquell e serait a j oute e a l' ancienne provinc e du Kasai 
pour fo rmer l a region sud-ouo st. La regi on .s t es t constitu6 o par 
1 1ancionne pr ovince du Kivu avoc l a partio nord du Ka t anga . 

1. Gardos frontali ors . 

Lo r ecrutement des gar des frontalier s do it t enir comp t e du 
f ait qu e l es pos t e s a pourvoir r ol evont d 'une organisati on de car actere 
enti er oment civil ot conforont l e sta tut de foncti onnairo l orsquo prend 
fin l a :periode d 1 epr euve des titul aires. Les gardos fron t aliers peuv ent 
etre r ecrutes par mi l os milit2,ir es ou l es ancions militaires , mais c eux-ci 
doivent r enono er a t out s t a tut mi li t airo, a l 1excop tion eventuell oment du 
s t a tut du cadre de reserv e , qui pourrait etre a ttribue a un militaire 
aguerri au cas ou un e tat d 'u r genc e n~tional e ser ait de cl are. 

a . Ordre h i er nr chi gu c 

(Voi r appendico I) 

b . Effoct i f 

(Voi r app0ndico II) 

c . Repartition 

(Voir appendicc III, A, B, C, D, E) 

2 . Police financior o 

Sos mombres dovr2-ient ctre r ecrutes au se in des organos de 
polico. Il faudrai t ne r ot onir quo la candidat ure d 1enqu ot ours qualifies e t 
experioentes. Afin do devol oppor lcs.poss ibi li te s de co service , o:n 
pourrait envisage r do r ecrutor a l ' etrangcr dos ex~erts en co dom~ine , qui 
r ester a i ont a l eur pos t o jusqu '~ ce que l a police financi~re pu i sse 
s 1acqui t ter convenablement do s a tache . 

a . Ordre hier~rchigue 

( Voir appendice I) 

b. Effoctif 

( Voir app0ndioe IV) 

o. Rep art i ti on 

(Voi r appondico V, A, B, c, D, E) 
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C. Personnel 

1 • Rccru toment 

Si l' on veut que ce tte organisation donno de bons r esulta t s , 
il f aut r ecrut e r pour t ou s l es pa s t e s crees des t itul aire s au s s i 
competont s qu e po ss ibl e . I l convi ~ndrait de l ancer une campagno de 
publici t o pour ce r ocrutemont , en s e s ervant de t ous l e s moyens of fi ci el s 
de di f fusion ot des se rvi ces disponible s d.1 i nfo r mation du publ i c, a 
s avoir l a r ad i o e t l a pr esso. I l faudrait f aire 12.r goment connaitre 
t aus l e s r enaei gnements voulu s au su j ot dos paste s , de s t i t r es a 
present er , des tra i t ement s , dos av antage s sociaux e t des bureaux auxquel s 
i l convi ent de s ' adrosser. 

Lo cho i x des c c1ndida t s dovI·a i t etr e f a i t p0,r l e s s ervi ces na tio­
naux de r ecrutemen t dos fonct i onnairos, mais il dov r C1it etre soumis a 
l' approba tion f i nal e dos chef s de l a brigade f inanc icre . Chaque candida t 
devrc1it tr~vaillor pendant u ne per iode d ' epr ouv e au cours de l aqu el l e il 
r ecevrait une i ns t ruction en suivant de s cours speci aux ot une f or mat i on 
en cours d ' emploi . Les chef s do servi ce dcv ront deter miner silo candida t 
a r empl i toute s l os conditions oxi ge os au cours do sa periode d 1epr euv e . 
Nous su t.,gerons qu E- cot te periodo duro un an au mini□wn ; a l' expira t i on de 
ce del ai, l e nouvel agent devrQit rocevoir l e s t a t u t de f onctionnaire 
permanent du gouve r nement . 

2 . Affe c tations 

Les af fo ct~t ions do pe r sonnel dovra i ent otre de t or mineos dans 
l e cadr e d 'uno politiqu o ecrito qu i s or a r ondue publ i que e t qu i prevoi r a 
not am1:10n t de s af fectat i ons :pornc tt ant cl 1 evi t or qu o los mombros du personnel 
ne nou ont dos r el a tions f ondeos sur l' appar t 0nanco tribal o. Il f au drait 
egal o~en t prevoir dos ch~ngomont s peri ocliquos d ' af focta tions qui 
permot t r a i ont cle f amiliari sor le per sonne l av ec t ou s l e s a spects du 
s er vice . 

3. Avanc ome nt 

Il fau dr ai t e t ~bl i r par ecri t de s direct ive s prevoyant l c s com­
pe t ences special os r oquises :pour chacun o de s fonctions d ' oncadromont. Le 
choix do s benef i c i a iros de 1 t n,vanco1,1ent dovra i t avoir pour but do confi er 
l e s f onctions vacant os aux plu s compe t ont s. A t itres' egaux, c' e s t l e 
fonc t ionnaire l e plus ancien qu i dov r·ai t e t re choisi . 

4. Trait oment s 

Il ne s er a i t guir e prudent, en ce momon t 5 de forr:mle r de s r e­
comme.ndations au suj e t des tr::-.,itomants . En r a ison de l'ins t abi l ite de l a 
s i tua tion monetaire , on ne pout s ' y risquer . Pou r que l o r ecrut oment 
donne de bons resulta t s , l os t rai t ouon t s a ccord6s do ivont correspondre a 
ceux qu e r ocev ai ent l es candi dat s dans l eur omploi precedent. Actuel l emont, 
l es mili t aire s s on t bien payes e t il y a lieu de pensor qu 'une gr ande 
parti e du pe rsonnel qui sor ai t af fe cte e a 1 ~ br i gade f i nanciere proviondr a i t 
des organi sat i ons mili tairos . Il os t ev i dent qu ' i l se r a ne ce s sai ro d ' arri v er 
a une sol ution a l ' e chelon du g-ouvornomont national , pour qu 'une echel l e 
de t r2,itornen t3 equitabl e so it e t c1bl i e . 

5. Avant age~ci~ . 

Les f orr.iations do ~,,ar des front ali ers cornpr endront un cer t a in 
nombro de pas t e s consideres conme presont ant dos danger s particuliers . 
Le personne l occupant cos post os clovra i t Stre pou r vu d 'un 0 habi t a tion dans 
l a r egion d 1affecta tion . 

Tousles mc□bros clu personnel c t l eur proche f ami l l o dovr a i en t 
benefi cier de s erv i ces r.i edicaux. 
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6. Retrait o 

Le personnel de 1~ brigade fi nanci~re dov~ait bonef ic i er du pl an 
national de r etraite . Il f 0Qdrait etudi er l a possibili t e d 1accordor dos 
avantages accrus au p0rsonnol qui r encontre de s d~ngors dans l ' oxecution 
de sa tache . La r e traite dovrait etre obl i gatoiro a l' age de 60 ans; 
elle dcvra i t etre pormiso apr~s 2J ::ms do s erv ice ot apres 1 1 age de 
50 ans . On pourra pr ondro on .consi dera tion l ' etat do s anto dos agent s 
e t l our aptitude a s I a cqui t t or offi ca cor.1ent de l ours fonct i ons pour 
1 1a ttribution par anticipation u 'uno r ot r aite reduit e . 

7 • .9onges 

Les congf s attribu0s par cot organi sme dovraion t etre l e s mem es 
que cuux dont benefici cnt l os autrcs employes du gouvcrnoment . 

8. Hor Q,ir es de trav2.il ho bdomadaire 

L ' horaire de t rav2.i l dos agonts doit otro f ixo :par leur supor i cur 
immedi a t compte t enu dos beso i ns du norv i ce . Sauf dans l e s ca s d 'urgonce , 
aucun o.gont no devrait i tro t onu de trc1v aill e r pond2,nt plus do 12 heur es 
au cours d 1uno mome journoo. Il faudr a i t pr6vo i r une rot a tion dos 
h&ures de s ervice e t des j ours do conge 0,fin quo coux-c i soicn t conv ona-
bl emon t reparti s dans 1 1 ons G.r.i bl o du personnel. 

9. Rogl os de conduito 

Il f au drait que l oc rogl emonts dos services prevoient des normes 
mi nicruD en c e qui concerne la oondu i te dos fonctionn;J, i r es ot qu o cos 
derniors on r o9oivcnt t ous un oxer.ipl airo . Les normos do conduite devrai on t 
prevoir notamment co qui suiti 

a . 1 1 i n t erdic tion de s I occupor a c tivoL10n t do pol i tique, s auf 
on co qui concorno 1 1exercioe du droi t do vo t e e t l o dro it d ' expr i mor 
une opinion; 

b . 1 1 i n t or dict ion aux agents do f aire la grev e con tro le 
gouv o17nment; 

c. 1 1 int ordiction de dcm ~nder , d 1accep t or e t do ro covoir, 
diroct e.mont ou i nd i rect ement , dos dons , des favour s , des servic es , des 
prets ou dos invi tations; 

d . l 1oblign.tion d ' obtonir du diroct eur l 1a,utor i sation de 
prendro un emploi en dehors du service ou d e s e livror a dos activ i tes 
commercial e s; un t el or.1pl oi ou do t ell es aotivi t es no doivcnt pas f c.ire 
obst acle a l ' ac cor.ipl i ssomont dos fonctions do l 1agont n i etre on conflit 
avec ses devoirs ; 

e . l'interdiction pour tout agent do oonsommor des bo i ssons 
alcoolise es pendan t l e s ervice . Le s fonctionnairos doivent s ' abs t onir 
de consommor do f a9on habituello ot excess ive do tollo s boissons ot ne 
doivent j amais perme ttre que 1 2.. consomraat ion do ce s boissons a i t des 
offots facheux pour l eur trava i l ; 

f , l'intordiction de depl a cor , de di ss i nul or , de modifier, clo 
mu t ile:r , de raturer ou de detruire dos r egistres ou documents place s sous 
la g.:::,rdo du per sonne l , a mo ins qu o 1 1 au tori te compe tonto nc l o pormette ; 

g . l 1inter di cticn d 'utilisor l e raat er i ol du gouv ernomen t a 
des fins autres qu' offici ell es~ 
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h . 1 1interdiction de revelor des ronsoi gnoments off ici als , 
a moins que l e dir octour no l ' au t orise oxpr essem ent; 

32 

i. l 1oblig3,tion do fonder t oute s l es decisions rcLitives aux 
nominat ions et a l ' avancor:ient sur los meritos et l os titres dos interesses; 

j . 1 1 inter diction , pour l os er.iployes, de faire conscie.mment 
ou volontairemen t de faussos depositions ou dos declarations fallacieuses , 
qu'ell os soient oralos ou ec:r·itos , sur t outo question de car actere off ic i al ; 

k . La r esponsabilite des ag , nts , sanctionn8e par do s rn osures 
disc i pl inairos, pou r tout cor.1port oment personne l susceptibl e do r i di culisor 
l o sorvice ou de t ernir s a reputation. 

D. Formation 

Les Nations Uni es cr6ont dos cours dont l o bu t est do former le 
persormcl de divers organismos gouvernornontaux. La formation du per sonnol 
de l a brigade financi~ro doit porter sur l os oper 2. tions du bureau dos 
douanos . C 1 os t ce q_uc l 1ONU a prevu ; l o pro j e t do progr aomo do format i on 
sor ait e t endu a la bri gade f i nancioro. Nous crayons qu o l es matioros 
d 1 ensoignoment qui interessent special0mont l a brigade financi~re sont 
l es suivantes: 

Legislation et rcgl omonta tion douani~res 
Autr e legi s l ati ons connoxo s 
Conduit e dos intorrogatoires 
Redaction dos rapports 
Utilisa tion et entrotion du mat0riel 
Combat s ans armo 
Arme s a f eu 
Rel a tions av oc l o public 
Devoirs ot fonctions 

E. Materiel 

1 . Dire·ction 

Ence qui concerno les bure~ux du quarti ar general , nous n ' envi­
sageons que l a do t ation su ivant e : 

a . Une berline equipee d 'un em etteur-recept eu r a modulation 
de frequence . 

b . Materiel do bureau: typ e ot quantite a determiner au fur 
e t a .mesure des beso ins . 

2 . Gardes Frontalior s 

a . Vehiculos au t omobiles (Voir appendice II) 

b. Communications (voir n.ppendice II ) 

c. Arme s . Chaque agent devrait r e cevoir un r evolver do 
marque Colt ou Smith ot Wesson du ca libre 38, avoc un canon 
de quatro poucos ct une hauss e fixe . En raison du degre 
trcs el eve d ' humi dite de 1 1a tmosphero~ ces armes a f eu 
devraient etro "parkorisee s " OU traite es pour l e s proteger 
contre l a rouill o. Il f audrait egal oment del ivrer de s 
gaines complE!,tement formees pour q_uo c Ei s arm es rest ent 
en ban 6ta t . 
Chaq_u e agent dovr a i t r ecevoir un b~ton ou matraqu e . 
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d . Uniformes . Il es t evi dent qu 1un uni fo r me de bonne appar cnc o 
contribuer a pour une bonne part a at t irer au sorvicc dos 
agents ayan t l cs qualites voulues . Coci etan t adrais, 
l I equipe a es time qu c pour que l 1unifor .me ai t un a spect 
sat i sfai sant ot, on mom e t emps , so i t iJra tiquo , une etoffe 
lavabl o sombl abl e ~ cell o dos tre i ll i s de 1 1arm6 e dos 
Et a ts-Unis sor 0i t ~deal e pour l es gardes front alier s . Il 
faudrait d~livror au moins dcux uniforme s ~ chaque agent; 
l es elements do l'unifor□e devr~ient 8tro r emplaces au 
fur e t a mesuro de l our usurc, afin d ' as suror aux uniforme s 
un asp ect correct. 
L 1uniformo devrait etre compose des el ements suivants: 

Tis su - robu s t c , en coton l avab1o; 
Couleur - vert fo nce (t0intur o t enace ); 
Pantal ons - l ongs, sans r evers , bas e ~ 7,5 centim~t r es du sol; 
Chemise manches courtos , avec poches de po itrino genr e militaires 

(rabats decoup6s) c t pattesd 1epaul e de coul eur bleu-roi ; 
Insigno porte sur l a chemise - bande portant l es mo t s "Garde Fron t alier'!, 

en l e t t r c s j aunes , de 2,5 cm sur 10 cm, sur champ bl ou-roi; 
porte au-dessus do l a pocho de poitrine gauche (l e j aune et l e 
bl eu-roi sont l cs coul eurs national cs congolaises); 

Crava t e - fond bl eu-roi seme de petites etoil os j au ne s; 
Ceintures - une cei nture de 3 cm 3/4, avec boucl e do cuivre, pour l es 

pantalons; 
un ceintur on en fibre nat te e , de 7,5 cm do l ar ge (pour l e port 
de 1 1ar me et du bat on), de coul eur bl eu- r oi, avec une bande 

· medi ane d 1un oontim~tre et demi de l ar ge , de couleur jaune ; 
Soulicr s - soulier s noirs a tige de 17,5 cm, compar abl es aux chau s sures 

de 1 1arme e des Et at s Unis; 
Chaussettes - No i r es , comparabl os au type de 1 1ar me e des Eta ts Unis; 
Casquotte - f orme s o□bl abl e ~ col l e de l a caquette ~ visier e ot a f ond 

pl at, u tilises a.voe l es treilli s dans l' ar mce do s Et ats Unis; 
Ecusson a por ter sur l a casque t t o - rcpresonte l a car t e du Congo, avec 

"garde front alior du Congo", sur f ond bl ou-roi; 
Indication du grade - pour l os offici ers : des etoilos or ou j aunes sur 

l es bandes d 'epo.ul os . Pour l es sou s- off i ciers: des chevrons 
en e t offe bl ou-roi bor de e do j aune , coU6'US sur l es manches de 
l a chemi s e , a 10 cm au-dessous do la cou ture superieure do 
1 1 epaul e ; 

Veste - du t ype treill i s util i se dans l 1ar.moe dos Etats Unis. Lo cointuron 
tress e , auqucl sont accrochos 1• ~r me i ndi v iduoll c et le baton, 
es t porte par -dessus l a vest e . 

3. Police f i nanci~r o 

a . Ve hicul e s aut omobil e s (voir appen d ice IV) 
b. Comr;mnications (voir appondice IV) 
c. Armes : l e s agents do l a police f i nanci E': r o devra i ent 

r ocevoir un r evol ver de marque Colt ou Smith and Wesson, 
de cal i bre 38, av ec hausso fixe . En r a ison de l a nature 
de l eur t r~vail e t etant donne que ces agents sont en 
c i v ils, l eur r evolver doit avoir un faibl e encombrement. 
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4. Recommanda tions 

a . Vehicul os 

J eeps: on r aison dos grandes difficultes qu 1offront l es 
routes ot le t er rain qui devront e tre parcourus par ces vehicul es, nous 
r ocomr.mndons d I acquerir dos joepe '\ empa t toment court ( courto distance 
ontro l es essi0ux ) et equipus d 1une suspension extr~mement robuste . Il 
es t necess c1ire que cos vehicul es aient un pavillon ne t allique compl e t, 
pour assurer une protection dans l es sous-bois tr~s t ou f fus, pour abriter 
l e personnel contre la pluie ot pour proteger l e materi el . Etant donne 
l es h~u t e s t emper ature s qui rtgn ent constDIDment dans oe pays, plusieurs 
de no s jeeps avaient t ondanco a chauffer a l ' exc~s ot, pour cette r aison, 
nous recomri1andons egaler.Jont cl ' employer des vehiculos clont oh aura enleve 
l e t hormostat l imitant l e r efroidissement du mo t eur . 

Berlines: si, nous recom□andons de mottr e dos borlinos a 
l a disposition de certains agents de l a brigade financiero, c' est parcoque 
de t els vehicul os repondront mi eux qu e dos j eeps au but recherche . L' ex­
perience que nous avons acquise au cours de nos deplacements a 1 1interieur 
du Congo nous a convaincus quo l e ve l-t if'11l e que nous devions r ecommander 
pour ces agents devait etre du typ e condui t e interiour e "compacte", avec 
moteur r efroidi par 1 1 air (par Ei X€11,i:,l FJi , la "Corvair" Chevrol et). 

Bicycle ttes~ Dos bicyclettes de t ype "angl ais" repondrai ent 
l e mieux au but r e chercho. 

b. Ernbarcations. Leopoldville e t Boma (ports sur l e Congo) . 

Nous estimons que l cs t a. t eaux dont il faudrait disposer 
d~ns cos doux ports devraient etre suffisamment rapi de s, stables et surs; 
il f audrait done dos bat oaux du type a cabine , de 6,5 a 8,5 metres de long, 
equipes d 1une cu isine e t de couchott es . Ils devraiont etre mus par deux 
moteurs hors-bord idcntiquos, do 35 ou 40 chevaux chacun . 

Li bongo ~Ubangi) 

Nous recommandons pour Libenge un bateau de 6 a 7 m~tres, 
avec cabine e t non ponte, equipe d 'un motour hors-bord de 35 chcvaux. 

Albertvill e et Uvira (Lac Tanganyika) 

Nous estimons que pour l e Lac Tangnnyika, dont l es vagues 
ont parfois quatro metres de haut, l e s meilleurs batoaux devraient mesurer 
de 10 ~ 12 metres, de type marin , a tirant d 1 eau rolativement important; 
ils dovraient etre l ar ges et ontierement pontes . Cos ba t eaux devraient 
&tre mus par d e s moteu rs d i esel surs e t posseder une cuisine a iusi que des 
couchettes pour quatre homrne s . 

Bukavu (Lac Kivu) 

Ence qui concerne le l ac Kivu, qui est g8neralemont calme , 
en dehors de l egeres houles qui s 1elevent periodiq_uomont, le mieux est de 
prevoir un ba t eau a cabine non ponte , de 6,5 a 8,5 m~tres de long, equipe de 
deux moteurs hors-bord identique s de 25 chevaux chacun. La presence de 
deux mo t eurs permot d 1atteindre la vitess e ne cessaire . 

c. Batons 

Nous r ocomCTandons de faire fabriquer l e s batons au 
Congo memo . 
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F. Rel a tions ontre or gan ismcs 

Nous avons obsorve qu 1il oxisto de s f rictions conside r able s entre 
org~nismos gouvernoment aux. Deja, une j a l ous i e mosquine ot injustifie e 
s 1 ost cr66 e entre l e Diroct our des douanes o t l e Diroc teur de l a fu ture 
brigcdo finan~icre . Il ost indispens abl e d ' e t ablir une coopera tion e troito 
entro c es deux servic es, si 1 1on v out qu !ils attoi gnont l our but. C'est la 
1 1uno de s r ai sons pour l esquell os nous av ons pr opos6 de cre er l e pos t e de 
ministr e dos f inances ad j oint charge do s dou anes e t de la brigade ainsi 
quo, pour l es divorsos regions , ceux de diroc tour s cd j oint s de s douanes e t 
de l a brigade . 

Il f audrait pr ondre de s mesures pour obtenir un l ibre eohange d e 
r onse i gne!D2llt s avo c l os autres dupartuments e t serv i ce s du gouver rn::ment. 

G. Re l ations ave c l e public 

1. A l'intcriour de l a brigade 

Les diroc t ours ad j oints devrai ent etro ch~rgo s, en dehors d o 
l ours fonctions habituoll os , do s ' acquitt er d 'une tacho d ' informat i on a 
l'interi eur d o l our service . Cotto t ache suppl emontai r o pe rmettr ait do 
faire connaitro aux mombros ~u porsonnel l os me thodos utilisee s pour l a 
controbande e t pour l'intsroo:ption dos marchandises de contrebande , de l es 
informer des modifications de l a legisl a tion, de l a regl omenta tion e t des 
regl os do conduite e t de porter~ leur connai s s anco l os mesuros pri ses a 
1 1encontre d 1agents du service coupabl es d 1avoir neglige l our devoir, ce 
qui poi'Jllettrait do prevenir l os infract i ons et l os acte s de corruption a 
1 1int6rieur du s ervice . 

2. I nf orma tion du ~and public 

Il f audra i t t rc1.nsri0 tt r o aux r cseaux do r adio ot a l a pr ess e des 
nouvoll es per iodi quos e t de s inform a t i ons special es r el at ives a certains 
result i1ts positifs obtonus p2,r la brigade , notamment l e s s aisie s do marchan­
dis es ayant uno grando vc:,lour ou do produits rares eff ectue es par cos 
agents . La diffusion de t ell es inform.c1. t i ons per me t t rai t de me t t r e l e gr and 
public au courant de 1 1activite do l a brigade ot servirait en mome t emps a 
prcvenir l e s infractions a l a legislation sur l'importa tion e t l' export a­
tion. 

Il f audrait faire l ar goment connaitr o l o fait que de s recom­
pcmsos sont ve:rs ees a coux qui donnent des r 8nsoi gm10nts concern:mt l Gs 
infractions. 

IX. _Q_BSERVATIONS ET RE.9_qr,,n.y-ym1i.TIOUS_DE _ _GAR.ACTERE GEJ\TErtAL 

La reus site de l a t rigade financ i er e dep end dans une l arge mesur e 
de s on dirocteur. Le cor.1i to interministeri el a den2-nde a M •. Ambr oise 
Moukwa d'etre l e premi er dirocteur pr ovi soire do 1 2, brigade . Cet t e 
designa tion n ' es t pas consid&re e , a l 1heuro actuel lo , c ommo ayan t un 
caractor e permanent. Pendant plus de J.i.uit semai nes 1 nous avons eu 1 1occasion 
de connaitre M. Moukwa . Au :;:-;remior examen 9 nous avi ons eprouve des doutes 
tres seri eux quanta son aptitude a dirige r l a brigade f inanciere envisage e . 
Depuis , ces doutes ont ote confir me s par divers incidents. 

M. Moukwa t oler, 1 1a t t itude , inspiree par l e tribal ismo , qui con­
duit l e s agonts a fo r me r l os yeux sur des infrac t i ons . Il a domande a des 
agents des douanos d ' acc0rdor des fav eurs a s es amis . Il a utilise des 
inf l uences politiqu e s pour obtonir s on poste . Il . a su ggere que l'on 
nomm o son fr~re a des f onctions el evo es au s e in do l a brigade financi~re . 
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Il a af f irme quo :p our s atisfairo s os bosoins i mmedi a ts, il 
lui fe.l lait uno automobil e , un chau f feu r , un bureau , une socre t airo, de s 
credits a sa disposition ot un uniformo de parade special. Au cours de 
notro recent voyage do trc1vail , on a vu M. Moc<.kwa, :pendant un incident 
de frontiere , s I enfuir cor;ipl~tor;;ont epouvante , sa valis e a l a ffi [l,in . 

Pour cos raisons, il est tres indique do choisir pour ce 
pos t e une pcr sonnalite plus intol ligonte e t plus accep t abl e . Sous la 
direction de c ot horauo , il oGt fo rt doutoux que l o sorvico pui s s e accomplir 
qu el que chose . Tout co qu 1ont pu nous dire l es cons eillors de 1 10NU, l es 
f onctionnair e s du gouverner.10nt congol ais e t d 1 autr os pcrsonnes encore nous 
confirment dans l 1 i mpr ossion quo ce foncti onnai re es t par essoux, s e conduit 
d'une fa9on pueril e , manquo co bo n s ons e t do discornement e t s 1 interesse 
es s entiolloment a l a satisfaction de sa v an i t o . 

E. Evaluation s - ~r~~- dos r ensei gnomcnts 

La Direction do s douanes no compr·ond pas cl o secti on des evalua­
ti ons charg0e de de t erminer quell e es t l a val our ac tuoll e e t r eell e des 
marchandisos . D'une fa9on Generale , l es droits e t t axe s s ont per9us sur l a 
bas e do l a val eur declare o ou portce sur la fac tur0, ce qui a pour 
consequences des pertes consi derabl e s de re cettes . Pour cett e raison, 
nous recommandons de creor un bureau place sous l a direction du di r ect eur 
des douanes ct char ge de di ffuse r dos r ens oi gnemen ts 1,armi l es servi ce s 
du bureau des douanes , au su jot do l a val eur actuello do s rnarchandise s e t 
de 1 2. cl assification de c es marchandis es . De t el s ronseignemonts pourraient 
e tre fournis ace bureau par l ' entrcmise dos Nati0ns Unie s . 

C. Enquetes de l a p'2}1...9_e financiere 

Dans de nombreuses villes, des banques delivrent dos lic enc es 
d 1 i mport a tion e t d 1exportation . Or on a constate quo l a de livrance de ces 
licenc es donnait li eu a dos fraudes . Et ant donne quo ces l icences permet­
t ent do faire passer des marchandise s au bureau dos douanes, nous re comman­
dons do char ger l a pol ic e fimmcier o d I effectuer des cmqu et os sur l a 
delivr:mce, 1 'utilisati on et los fal s ific::tions do cos documents . 

Rien n I est prevu pour per mottre d 10f fectuor de s enquot os sur l e s 
membres du personnel qui sont soup9onnes d 1 avoir manque a l cur devoir, 
sur l os references fournies ]~r l 8s candidats a dos ompl ois et sur l e 
fonctionnoment des dou ancs . 

Nous estimons quo la pol ice f i nanciere devrai t etro habilitee 
a effoctuer l e s enquetos necosso..ircs au suje t des manquements au devoir 
don t so r endent coupables l os morn bros du personnel clu bureau do s douanes 
o t de l a brigade financior e, sur l os t itres et l e s ~~ titudcs de s candidats 
a des ompl ois ot sur l es f aits au sujo t desquel s l es di r ectours du bureau 
des douanes ct de l a brigade f inanciore ont demande ~ l a polic o financiere 
de f aire dos r echerches . 

D. Utilisat i on des coi:1r:mnica tions 2 r r adi o 

L' acheminement des corr ospondances off~ciolles entre l e s pos t es 
de douane s peripheriqu e s e t l a Direction des douanes subit des r e tards 
imp ortants. 

Nous suggerons quo tousl es postes de douanes puisscnt utiliser 
l o syot~me de radio-communicati on de la brigade financiere pour l a trans­
mission dos mes s age s de caract~r e officiel . 
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E. Conflits de com~§t211ce cvontuels 

La brigade financiore es t chargee de f aire observer la r~glementa­
tion applicable aux pi err es preci eu ses ot aux metaux r ar es. Etant donne 
que l a police miniere os t egal eri1ent chargoe de l a m~me tache , il y a 1~ 
un double empl oi. Cette situation peut conduire a dos inte rv entions 
abusives et a des conflit s do compet ence . 

La police ninior e a rec r;r.11;10nt eta mise sur pied , avec un personnel 
de 36 personnes. Ell e no poss~de aucun materi el. Nous somr,10s persuades -
e t oe se r a no tre recommandation - que ce personnel devrait otre absorbe, 
compto tenu de s a Qompe t c,nce, dans l a police f inanci~r e ou dans l e s gardes 
frontaliers. 

F. Recompenses pour r ops~ign01, ents fournis 

La Direct ion des dou anes e s t tres mal equipeo pour accorder des 
recompenses pour r enseignements fournis . Il faudrait que dos credits 
soiont mis~ l a disposition de l a brigade financi~re , ~ 1 1echelon regional, 
pour que l os informat eurs puissont otre rocomponses avoc diligence . Lo 
dir ecteur ~6gional dovrait otro responsable de la comptabilite e t des 
deboursements correspond~nts . Les comp t es tenus par los directeurs 
regionaux ~ ce t egar d s or ont v~rifies de f a9on periodi que par l ours 
superieurs, qui l e fe ront sans preavi s . 

G. Regularite du vers o.mont dos trai t ements 

Do nombroux fonctionnair es du gouvernement n ' ont pas r e 9u l ours 
t raitoments dopuis uncer t a in temps . Certains fonctionnaircs dispo sant 
do fo nds du bureau des douanos ont fai t des prel ev o1:1onts sur ce s fonds afin 
de se payer. Cet te pr~tiquo es t une invitation a l a corruption . 

Il f aut deployer tousles ef forts possibl os pour quo l es traite­
ments soient regulieremont verses doux fo is par mois , car l e s omployes, 
pour l a plupart, n 1exc oll ont guere a gerer l our propro budget, 

H, Obse rvations divorses 

Ila ete observe qu 'un certa in nombro do fonc tionnaires des 
cadr es superieurs des douanos ont boaucoup ameliore l our nivcau de vie , 
au cours de la periode recent e . Cert ains ont a chete do puissant e s 
automobiles , e t d ' autres ont acquis des bi ens qui l our assurent do s 
r ev enus ; parfois meme , ils possedent dos entreprises commercial es. De 
ce f ait, l eur niveau de v i e est plus eleve que celui qu ' autorisent l ours 
trai toments. 

De t ell es ameliorations soudaines du nivoau de v i o des fonction­
naires devrai ont suff ire a justifier une cnquot e de la police financiere 
au sujet de l'origino des fonds qui on t pormis toutos cos acquisitions • 
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M I N I S T R E D E S F I N A N C E S 

Ministre des Finances adj oint 
Douanes et Brigade 
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Bureau des Douanes 

Directeu:r adjoint 
Bureau ·des Douanes 

Directeur adjoint 
Bureau des douanes 
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Police 
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Nor d- es t 
Est 
Sud- ouest 

To t aux 
regi onaux 

Siege na -
tiona l 
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4 95 109 
2 39 47 
2 56 67 
2 80 90 
2 21 27 

12 ~91 340 

2 3 

14 r2 91 343 

GARDES FRONTALIERS EFFECTIF AUTORISE PAR REGIOU 

Vehi- Radios Armes in-
cule s ffi(j)d.fre- Bande lat. dividue l- Observa tions 

qu ence unique l es 

I 

U)_ 
r!} (1) 

+> +' 
~ U1 f-i +' 
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A r:q ~ Ii, ~ Ii, P=1 P::,O i:q P=1 

12 1 10 2 5 2 2 105 95 Siag-e Leopoldville 
6 1 8 1 45 39 6 · Siege Libenge 
9 1 10 65 56 18 Sieee Aru 

10 1 5 2 9 1 3 88 80 12 Siege Bukavu 
5 1 6 25 21 Siege Tshikapa 

42 5 15 4 38 3 6 328 291 36 

Le di re c teur regi ona l de 
l a regi on oues t pa r t icipe 
au t r ava i l du s i ege de 
Leopoldvi lle . H 

H 
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42 6 16 4 38 3 6 328 291 36 
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Postes 

Leopoldville 

Kimpangu 

Popokabaka 

Matadi 

Tshela 

Boma 

Luozi 

Songololo 

Si~ge regional 

TOTAL REGIONAL 

Officiers Subal-
ternes 

2 24 

1 8 

1 8 

1 15 

1 8 

1 12 

1 8 

1 12 

1 4* 

10 99 

GARDES FRONTALIERS 
REGIOlif OUEST 

SIEGE DE LEOPOLDVILLE 

Vehicules Ba-
Jeep Berline teau.x Bande 

Radios 
lat. Mod. 

unique freg_uence 
fixe mob. fixe mob . 

2 1* 1 1 3 

1 1 

1 1 

2 1 1 2 

1 1 

1 1* 2 

. 

2 2 

2 2 

1 1 

12 1 2 2 5 2 10 

Observations 

-~Type "Cabine 11 , 

longueur 6,5 ~ 
8,5 metres, 2 
mo teurs hors-
bord 

*Type 11Cabine", 
l ongueur 6,5 a 
8,5 m~tres , 2 
mo t eurs hors-
bord 

~ 

H 

*Chauffeur, H 
H 

opera teur ra- ril 
0 

di o et per son- H 
A 

nel de bureau ~ 
111 

~ 



Pestos Cfficiers 

----
Lib0nge 1 

Banzyvil....€ l 

Bangi 1 

Pandu 1 

Zongo 1 

Direction regionale 1 

TOTAL regional 6 

Subaltcrnes 

11 

11 

5 

5 

7 

2* 

41 

GARDES FRONTALIERS 
REGION NORD-OUEST 

DIRECTION DE LIBENGE 

Vehicules Bateaux 
Jeep Berlino 

1 l* 

2 

1 

1 

1 

1 

6 1 1 

Radios Bioy-
Bando l a t. :M:od. clottes 

unique freq_uenco 
fixo mob. fixe mob. 

2 

2 

1 

1 

1 6 

1 

8 6 

Observa tions 

*Typo 11 Cabino", 
non ponte, lon-
guour 6 a 7 m •, 
motour hors-bord 

*Chauffeur e t 
personnel do 
bureau 

P=l 

H 
H 
H 



Pastes Offi- Subal-
ciers ternes 

Aru 1 11 

Dodoi 1 7 

Mahagi 1 7 

Aba 1 11 

Doruma 1 5 

Za:pai 1 5 

Ndu 1 5 

Monga 1 5 

Direction re-
gional e 1 2* 

TOTAL REGIONAL 9 58 

GARDES FRONTALIERS 
REGION NORD-EST 
DIRECTION J)lARU 

Vehicul~~ l3icy-
J eep Berline clc,tte 

1 6 

1 6 

1 6 

2 

1 

1 

1 

1 

1 

9 1 18 

IBa-
lteaux 

Radios 
Bande lat. Mod. 
unique frequence 

fixe mob . fixe mob. 

1 

1 

1 

2 

1 

1 

1 

1 

1 

10 

Observations 

*Chauffeur 
et person-
nel de bu-
r eau 

0 

H 
H 
H 

!;ii 
0 
H 

i 



Pastes Offi-
ciers 

Bukavu 1 

Albertville 1 

Uviru. 1 

Gomn. 1 

Rutshuru 1 

Kasindi 1 

Wa talinga 1 

Direction re-
giona le 1 

I 

TOTAL REGIONAL 8 -1 

Subal-
t ernes 

14 

12 

21 

11 

8 

7 

7 

2* 

8 2 

GARDES FRONTALIERS 
REGION EST 

DI RECTION DE BUKAVU 

Vehicules Bicy-

J eep Berline 
t::let te. 

£ 

1 

2 

2 

1 

1 6 

1 
,. 
0 

1 

10 1 I 12 

IBa- Radios 
ft eaux Bande l a t. t!Yiod . 

unique frequence 
f:lxe mob . fixe mob . 

1* 1 1 1 2 

1* 2 

1* 3 

1 2 

1 

1 

1 

1 

I 

I 3 I 1 9 2 5 

Observations 

*type 11 cabine ", 
non :ponte , lon-
gueur: 6,5 a 
8 ,5 m. 

* 

* 

*Chauffeur e t 
personnel de 

bureau 
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Postes bfficiers 

'11shikapa 1 

Kahemba 1 

Bataillon 1 

Dir e c t ion re-
gionale 1 

, 

TOTAL r e g ional 4 

Subal-
t erne s 

8 

8 

5 

2* 

23 

GARDES FRONTALIERS 
REGION SUD-GUEST 

DIRECTION DE TSHIKAPA 

Vehicules Bicy-
J eep I Berli ne cl$tte 

I 

2 

2 

1 

- 1 

5 1 

Ba- Radio s 
I 

Observa ti ':lns 
teaux Bande Mod . 

lat . fre-
unique quence 
F. M. F. M. 

I• 

2 

2 
l's 

1 

1 
,_ - *chauf feur et per-

sonnel de bureau 

6 

Note~ Rien n 1 e s t prevu pour la frontiere sud, cette frontiere n'ayant pas ete determinee. 
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Region 

Ouest 

Nord-ouest 

(\J 
t- Nord-est 
..--

Est 
~ 

A 
Sud-ouest 

H 
~ 
0 
8 TOTAUX 

• (l) 
r-1 
r-1 
·rl 
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Si~ge nationa ~ 

r-1 
0 
Pi 
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'<l> 
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~ 
H TOTAL GENERAL 
~ 
{/) 
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POLICE FIN.A.NCIERE 
EFFECTIF AUTORISE 

PAR REGION 

Directeur 0:ffi- Subal Total Vehicules 
regional ciers ternes deu.x Berli-

pants nes 

1 23 1 25 2 10 

1 6 1 8 4 

1 8 1 10 5 

1 10 1 12 6 

1 8 1 10 5 

5 55 5 65 2 30 

Directeur adjoint, 
Police financiere 

1 1 3 1 

6 55 7 68 2 31 

< ' 

Radios Armes in-
Bande lat. Mod. di ,---iduelles 
unique freriuence Revolver 

fixe mob. fixe mo\. Cal~ 38 lager 

12 24 

4 7 

5 9 

2 4 11 

5 9 

16 16 60 

1 

16 17 60 

. \ 



Fos t e Chef de Agent s 
Poste 

; 

L eopo l dville 1 16 
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POLICE FINANCIERE 
REGION OUEST 

DIRECTI ON LEOPOLDVILLE 

Commi s Vehi cul es 
Jeep Berline 

1 1 8 

1 2 

' 

1 2 10 

Radi os 
Bande 
lat . 

unique 

mob i les Observa tions 
mod . 

f re-
quence 

9 4 per sonnes char gees du 
per sonne l 

2 affe ctati on Speciale 
( di rect i on ) 

6 i mpo r tat i on - expor tat i on 
2 act i v i t e s genera l es 
2 bac- a eropo r t 

3 

12 
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Foste Chef de 
Fos t e 

. 

Coquilha tvi l l e 1 

Libenge . 

TOTAL 1 , 

POLICE FI IJANCIERE 
REGI ON NORD-OUEST 

DIRECTION DE COQUILHATVILLE 

. '< 

Agents Comrni s Vehicules Radi os 
Berline s Mobiles 

Bande l a t. 
unique 

' 

4 1 3 3 

2 1 1 

' 
6 1 4 4 

' 
_, 

Observa tions 

Libenge e t Zongo 
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Postes Directeur Agent s 

Stanleyville 1 4 

Bunia 2 

Aketi 2 

TOTAL 1 8 

v • 

POLICE FINANCIERE 
REGION NORD-EST 

DIRECTION DE STANLEYVI LLE 

Commi s 

1 

1 

·' 

Vehicules 
Berlines 

3 

1 

1 

5 

,· 

Poste Ra dio 
Nobile , ban de 
l a t . uniqu e Observati on s 

3 

1 

1 

5 

regi on d e Bunia , Aru, 
Aba e t Ma hagi 

regi on d ' Aketi, Nbu, 
et Yakoma 
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Po s t es 

Bukavu 

Al ber t ville 

TOTAL 

Di rect eur Agent s 

1 6 

4 

1 10 

POLICE FINA..~CIERE 
REGI ON EST 

DI REC TI ON DE BUKAVU 

Commi s 

1 

1 

Vehicules 
Be r lines 

4 

2 

6 

Poste Radio 
Mobi l e , bande mod . fre- Observati ons 
l at . unique que nc e 

4 Bukavu, Goma et 
Uvira 

2 

2 4 
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Postes Directeur Agents 

Luluabourg 1 4 

Tshikapa 2 

Bakwanga 2 
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POLICE FINANCIERE 
REGION Sl}l)-OUEST 

DIRECTION DE LULUABOURG 

Commis 

1 

1 

Vehicules 
Berlines 

3 

1 

1 
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Fos t e de radio mobile 
Bande lat. unique 
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BRIGADE FINANCIERE 
QUARTIER GENERAL NATIONAL 

Leopoldville 

Coffilllis Vehicule 
Berline 

1 1 

Radio mobile 
Bande lat. 

unique 

1 
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4 

Vehicules 
J eeps Berlines 

45 38 

Radi o 
Bande l a t. mod .fre-
unique quence 

BRIGADE FINANCIE..."f.IB 

BES 0IN"S EN MATERIEL 

Autre s moyens de transport 
- BATEAu'X 

Fixe Mobile Fixe Mobile 6 a 7m. 6.5 a 8 . 5m. 10 a 12m. 

3 56 5 33 1 3 2 

Armes indi viduelles 
Bicy- Cal .38 
clettes Longs (4 pouces) Leger s Batons 

36 334 60 296 
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